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wa:u sm<• &At•*"""'?'"'"'--"•_._, 

ET FINANCIER DU SO!R 
1 a pren1ièr1: Exposition de 
Peinture et de Sculpture 1 

Je l'Etat ! 
-·-

LE DISCOURS DE M. HASAN ALI 

l ... a '·llelè\'(' de la Gnrdp'' dans IPs 
hi(•rarcl.ai(•s du UOU\'rrnPmPnt 

et <111 1•arti •~u Italie 
YUCEL I _. 

Ankara, 3 1 A . A . - La première Ex 
1 D • t • t t t 

Po>1tron de Peinture •t de Scwprure de es reman1emen S lmpor an S son 
l'r.:rat a éré ouvertd au1ourd hui à 17 h. J t ' b t 
Par un d1oCOurs du nums1re de llnocruc-

1 

appor es au ca 1ne 1 
tion publlque !vl. l1 asan Ali Y Ucel. ~-..l.._,,,.~ 

A J inausurarion BS5Jot•rent: le Ur. Reî Ils ne s1gn1fien t pas cependant un 1 

Il f ·ut r~viser, dit M. Molotov notre 
conception de «l'agression» ...,,_ 

Le ministre du Commerce 
a démissionné pour raisons 

de santé 
l .'1\ll,L1n:10. n~ aSJ)Ïrr à la rrssatio11 

A }t M. NAZMI TOPÇUOGLU LE 

d p 1 a fi 11 ,~ rrf• t:a n fi i s q u (l I' t\ Il g ! rt <' rrr 1 
Ankara, 31 ~!~~LAc~ ministre du 

et la 1-:i l l 1 commerce, M. Cezmi Erçin, malade de-
11" :l fi(" f • son . COil r<' a puis quelque temps, a démissionné 

l • J 1 • 1 pour raisons de santé et pour pouvoir 
COllt• USIOU te a li<llX suivreuntraitementapproprié. 

Il a été remplacé par M. Nazmi Top­
çuoglu, député d'Aydin. 

----·-----:i:u,~::d::;s'e:, :::,,:;::~ ;,:::;~::;;~:. Ch'.iDgemtnL des directivas qui demeurent' 1./ LT. l l. S. S. SlJ il a V (à c C() Ili-

;:;;;::~=~:.'.:: :::: ::.:~: celles quo-!':':" le Duce ' (l ré h e Ils i 0 Il 1 a l 11 Ut. de l' A 1- Une interview du gé-
Le mmiotre de /'Jnst1uçtion Pub/Jque " Rome, JI- Ell vertu de décrets royaux Lambrassa,, comnussrur& pour I'émigration 1 e 0 ( .~ l 'l ,. '~ \' ·1 S' ,· () 1 l / f 11 I néral von Brauchtich 

L'ALLEMAGNE EST MILITAIRE-
MENT PLUS FORTE QU'EN 1914 

re1evo que /a pœswce exposmon aruer• en date d au;ourd hui et sur la proposrtwn rncerne. (' J}}(l ~J 1 l ~ )} ( • ' ~ I Berlin, 1. _Le commandant en chef 

esisentre11ernent de <.:e/Jt:~ CJUI ont eu Jlt:U, de lV~ iV.Jusso11n1~ Je Roi et lin1pereur a ac- Le lluce a adressé aux m.Jnistres SOT - l l'êl 1" le' ( 1 c \ e .~s (· 11 ' ·' 1' l s ide l'armée allemande le général von 
Ju'Çu ter .., rovet une >r/llllitcarion parri • cepto la aem1>s1on de Jeurs cmirges res - lanrs aes leltres aurogrdpnes ae recorma1s- • , , Brauchtisch a déclaré à la presse que 
cu

110
,e. c.. e>t 

1
a premiero e>pu"").m ors"· pectrves ae 1.... 1.... ,,;. 1::. L.antlru , m1rustre S<Hlce pJur r oeuv.• 4u "' ont aCC<Jmplr•. 1 l'Allemagne est beaucoup plus forte 

llJ:it:ie par J êrat a apre:s le rè,;1ement ei,~-, de~ <.;orporat1on:s; Alt1er1, 11llfl1!:;tre de Ja JJJr acs aécrers de la Jllt'uie aau;! soat non1 
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C . . t t · 

bore aepurs .; am pür re n11,ustete en e jCurture ropurwre; vuurr1t•rr, muustre aes me>.· ::.. "-· "'"""• "'"""'°""•ur,uam 1 at- Moscou, 31 (A.A.) _ Voici le texte Pologne. On ignore )usqu 1c1 ce que - , concerne le développement du matériel . . ,. . , . I qu'en 1 . ec1 est vrai an en ce qui 

•ro11e co//~uvratwn avec 1e rarn du ret · t.11un11es et vweurs; ,,,.,ssonr, m,wotre <l• rem• a une U•>"'""""'; · "-· Lwu1w, P••· du rapport présenté à lave sess:.On ex- tai<:nt ces c garanties>. La guerre corn- qu'en ce qui a trait à la formation du 
P•e. J:.tJe pcrmo .. ,a dè pr&o111<r au puu"· J Rgr,cu11ure •t aes roreis; J.Jenm, m11us- ••a""' a• l ril.Tmut """0'1a1 ras..1°,• "" traordinaire du Soviet Suprême de mencée entre l'Allemagne et le bloc an- personnel et à l'utilisation des ressour­
/t!s oeu~ ze:-s ues n.r!.cnure;') ae ioi..1tes ies v

1

-

811

-

1 

tre oes .... om,nun,ç.,cw110; .... uO<Ju1-<..,,11.,,rn.- r<•><'Y""'" "'"-'"'"; '" c.. '-"0 uuu.-'"ll" • l'UR::>S par Molotov président du Con- glo-français n'a pas pris encore son dé-
1 
ces en hommes de la nation. Les ensei­

<11., aes arrs plastiques. nis.re ats , rav11ux r.rom:.o, rdnaw, sous P'"""""' ue / h''"""" """"'~• '""'""~ seil des commissaires du peuple et com- veloppement véritable. On comprend gnements de la grande guerre ont été 
• Je ws a avrs, wt I orateur, qo• <• se..101mr• u ra guerre et """' d etat-ma;o, rcmnr; .... urn•uo ur ,,,.,,,.v, P'•>wom uo missaire du peuple aux aifam:s étran- toutefo's que cette guerre devait ap . largement utilisés à ce propos. 

~ruuf><'m•nt et ce110 pro""'""""" wwruu· Ide '"""""' V&te, SOU>·""-ceiaire a J aoru- "' '-"U"'""""'"u" '"'"'"" «•s ,,,1.;,.,,,u"• gères de !' tl::>S : porter des changements profonds dans l!.'nfin, sur le plan économique l'AI· 
n. auront d excerre.i.s rruuo et rnar4.ror .. """"""" te cuer "e<ar-uw;ur ae cec.e "'" """rwcs. 1 Camarades députés, j la situation de l'Europe et pas seule · lamagne a des réserves considérable. 
le llt:"out a unt! t-re ae ae .. euJpptulJt;llC potJrluic: ; ''"'tdici dei Va::.ceiio, ~i.JL/s s~ie:rairt:I ~ . .c. .• :utub.Lti n ue11ituJUe a t:t1~ Tt;H:.-t:1 u~ Au cours, des. deux derniers mois de:; ment de l'Europe. qui lui pt.!rmcttent d'envisager avec cal~ 
1 • 

1 d .c ur a u.1 r'r~srdence du lÂ'.J11se1l. E 1 t• h t 
r turc>. ' >a c ... ,,,.. uo ,._..,d''" uu rmr. """ " changements imj.>Ortants sont survenus n re a 10n avec ces c angemcn o me l'éventualité d'une guerre de Ion . 
Apres ~""" souagne que fos artistes 11- rar decre" roy<Jux en ua.e u <lu,aur · "''"JJ"" /J"""u'" o ... ,, e< a•••"'"''"'~""" clans la siluat10n inlemationalc. Cela importants survenus dans la :ituatwn gue rlurêe li se poursuit, a dit le géné 

rlop;,
11

.iants 
401 11 

c.llC •Oulu ;u>qu 101 .e fo• 1 d "'"• ->. '" • '" ""' '" "'"'JJ"'""'• sur ,a ""'"''"'"'vr u• "' "'mec •u>,•»<- ~• '"""" concerne, avai1t tout, la situation CI. internationale, certaines v1c11,c, .ormu- rai von Brauchtisch qu·une pareille 1
••r a aucw. ilroupo ont ucœpte a.-ec em- 1 pwpv>i.

1
u'1 uu uuce ou ra~""'" '" '""' s .. u JS"""' "' """"'" "'ury a "'" "","'"" """'" Europe, ma s aus.>1 les pays elo1gnés les, dont nous nous servions n-cem - guerre fut plus dangereuse pour l'An-

Pc005"',1ent d• parm•iper à çert. e>µosr • 1 uu 150J.cme"'"nt " 11ou1m•: "· "· 1:.. 1:. •. "'" """"""'e au pditt. de l'burope. ment encore et auxquelles beaucoup s'é. glcterre que pour !"Allemagne. 
'

1

on ""r'o.rusee par J J:.tat, J 01atcur reieo1~,' erru~.i, r''"'""" de 1 '""""" Haiienrit, Lço JOUflloiUX raµµeu~nt que Id « re- Ccei étant, il faut marquer trois cir- taient tel:eme~t accou.tumé;, ~o~t ma•n- LA GUERRE SERA LONGUE 
•'ec 110,,é que les ooJvre, exposees c.1•< 1Nec1üw l<rçu, uumscre a., "orporarwr1s; IBve ue '" gdtue > 4u1 sopc1~ re,;;uuc- co.istances essentielles dont lïmportan- tenant penmees. et. desorrna.is unpra~- DIT M. REYNAUD 
•r.; rea/1Sées, saut trc..1s ou quarre, durarrq AJo;ssarwro ra.-011m, mmmre <Je ra t.uhu- tt111.11' "" 1<d.11a v1st> a renOU•~••r les 1 ce est décisive : 1 cables. Il faut sen rendre compte afin Pans, I A.A.- L, m:nistre des Financto 1 

ère r~put>11Cl.1.Jne. L.e douvernemenc ae Ju. j re ropuitHre; Xüttut:..\J J.<i..:1,;ardi, mini::i,re 1 1. _ Il 1·aut marquer le cha11gement d'év:ter des erreurs '""Ossières dans 1' ~-1. R•ynaud. parl·'nt devanl J'as•emblée c i.;du1 U:i> U1t1g:~dllL::> e1 a n1a1nL1;.;l11r eur b~ !V .. a 

Itei;uo1111ue s est rva11c:.1ié 1::1ur Jeurs auteur;:., des LtllUJll:tts et Valeurs; 
1 

ussintlit, tnznis- 1·nte~·enu dans les rapports entZ.e l'U- appréciation de la nouvelle ::1ituation .. : ... ~. 
1
"ntt"ll• .... tu .. ls franc.ais, déclara que la , r... uy11u .. 1111.:,111v, µa.r 1 apport ae 10ri.;~s Jt:U- .. y ....... ...... ... 

rJ I a"e Je p!us ttTldre, Je ... a pr1'5 pe.r la tre dd 
1 

xgriculture et roret.s; Host-Ven- ni'on So··i·c·t1·quc et l'Alle1na.,2"11e. Le pac- politique en Europe. On sait, par exem- aucrrc sera sans doute d .. très longue du-~ th .• .s. '-~!:. l.11a.ng ... 111...;11l<> ue 1n1111::;.1.n,.1_. nu " b 

"1ain, 1eur a 011err /a f'.1.> ,1b111cé ae çom · wrr, mm<>tro des t-ommunrcar.ons; Sert- rev~'""' p<1.>, "" ltarre, le sens a un te de non-agress10n, conclu le 23 aout, pie, qu'en ces derniers mois, des no · rée et qut la nation doit se soumettre à de 
P•oter leur formdt1on dans /es divers 1111 • na, nmustre <les Jrarnux l'ublrcs; le md- cnangcinent oe UITb<:.<ives, comme c·es, entre J'URS::> et !"Allemagne, a mis fin tions telle que« agression ou < agre;-. 
/ 1 rée.ha/ d 1 talit:J Rodo1to <...rra;t1an1, Cllet d ~- · t t 1

eux art1~uques d Europe. Et à eur tour; le L<l!> t:::n rl;!gttne parienidntaire. Les di- aux relations anormales qui avaient e- seur » on reçu un nouveau con enu nouveaux sacrifices, surtout de nature fi· 
nancière, pour faire face aux grandes né­iJ 1 tat-111a1or de l'armée; le général Soddu , , d t t Il t -8 

se sor1t ettorcés d ex.pr1n1er ei.Ir rocon- r~uv~s sonL ies in~incs ; ell~s sont in- xisté pendant des annees entre ces eux concre. e e es on acquis un sens nou-
n0 1 sous-secrétaire à la nutJrre; le 6enéral Pr1- li · · · d t t v u O ·t · ' t "•anc~ pür la vaieur des oeuvres qu r s 

5 6 

aiquees par ie lJuce qui assure leur pays. L'host, ·te attisee e ou es ma- ea . n conç01 rusemen que nous ne EPARGNEZ LE « CITY OF FLINT • o,..,t . cola, c11ef d état-n1a1or et ~lous-secrétwre i:I · · ·ss· l · rd'b · · 
realisées. co.iwiuite rrnmuable. nières par ccrtames puI.sSanccs euro - pm ions pus auiou U1 nou~ servir Washington, 

1 
(A.A.) _ Le gouver-• Le Jury Çont,·11ue M. Hasan Air !aéronautique;; le lleutenant-génerai Ru<- pe'ennes, a fait place au rapprochement. de ces notions dans le même sens qu'il 

cessités actuelles. 

• , ( d ·· ri / t nement américain a demandé aux gou-l'. so, sous-se<rétarre d E1at a Ja pro.<idence ure en eux1eme pa6e es commen BI· et à l'établissement de relations arnica- y a trois ou quatre mois par exemple. 
uce/ - forme, suirnnt le nouveau regle- du Con>eii des ministres; Nannrni, sous res de la presse HU/renne sur les minrscro, vernements britannique et allemand d' 

lliorir ~·des arll>tes représentant Je par· • . les entre l'URSS et l'Allemagne. L'a- LE NOUVEAU DE VERSAILLES · •t d' · t"J t · d d t; ~ , _ _ secreta1re d l!.:tat à la «bonil1ca.~ intégral11. sortants et leurs succe~seurs). ev1 er exposer 1nu 1 e111en a es an-
, le mm tere et tou, les groupes ti arc1s- mélioration continue de ces bons rap- gers l'équipage du « City of Flint •· 

'• · · d 1 Si on parle aujourd'hui des grandes i lt exwnrné nunutieusement les oeuvres ports a. trouve son expression ans e -

.• L l e 0 11na. na.ais . l' "ti". puissances européennes, l'Allemagne se Poses. Il a artribué Je premier prrx à M. es pourpar ers sov .J. L - . a pacte germano-sovietique sur ami e veau les classes dominantes de l'Angle-
i(" 1 URSS l'Al trouve dans la situation d'un Etat qui . .., Kacamen,pour sa tol/e sur •J...es •u~e- et les frontières entre ' et · terre et de Ja France ? 

;"'11._, d Atattirk>, Je second pn~ à M. I"b!JréllQ.l"Oil t Q.eilla.J.ll lemagne, signé le ;,iis septembre à Mos- aspire à voir la cessation la plus rapi- On peut adopter les idéologies étati-
""ut L.arm, pour ··~n pa}·sa"e J cEnç1

• ___ cou. de de la guerre, tandis que l'Angleterre l'h" lé . 
1 

• ~ ~ s - 1 ques, comme 1t r1sme, ou es reie-~a. . . et a France qui hier encore, s'affir _ -.•; le troi>ieme prix sera parts&• entre Ili. l)aa~tk.l\i'l se Lt• V llllll l Le brusque tournant qui s'est opéré ter. En faire un but de guerre est un 
"1 ' ·1 F fil0tl C 0 "' e t J'U · S · · niaient contre l'agression, sont pour la · <Y/. Bedrr Eyüµoglu.pour sa tor e • •- O dans les rapports en re n 1011 ov1e- crime. 
Qu 1 d continuation de la guerre et contre Ja '•• et Arif Kapttm, pour son «petit pay· - tique et l'Allemagne, entre es eux lif. 
"ig••. Je tien> à le> téiiciter ici en vo:re Helsinki, 1. - La délégation finlan- l'on a abordé les conditions concrètes. plus grands l:.tats de 1'1:.urope Ile pou- c?nclusion de la paix. Les rôles chan- Ici s'arrête l'extrait du discours de 

~'"••nce. daISe est partie hier soir pour lvloscou, L"UH<*i demande que la front1ere rus- va1t manquer de se faire sentir sur l'en- gerent comme vous le voyez. Les ten • M. Molotov qui a été communiqué aux 
Dorant les 17 dernière:1 an:..::es, un far~ semble de la s1tuat1on internationale.! tatives des gouvernements anglais et 

f,, ou ies pourparlers avec les ::iov1ets se- so-rin1anaa1se soit reculee à une proton- 1 f . . t"f" 
1 

p 
1 

journaux par !'Agence c Anatolie • 
... llhheu art1>11quc a commen<é à se for- ront r~pr1s de1na1n. Les e' ve· nements ont ent1·e· rement conf1r- rança1s pour JUS 1 ier a o ogne sont 
., ~ <.;ontrairement a deur dune d12ame de kilometres dans 1 b" d jusqu'à aujourd'hui, à midi. Nous sa-
er en Turquie Outre la capitale et lsra1.- rné l'appréciation qui a été donnée à la 1en enten u, nettement inconsistan ->.,1 · . . 1 ce qu'a•a.ent annonce certains JOUr - la reg1on au Nord de Len1ngrade. En 

1 

te 
11 

.t 't t• h vons toutefo:s, par les communications 
' en beaudpup de no:> v1/ayet~ oes ex- r . d' . f dern1ere sess10.n du tioviet Supren1e sur s. ne saurai e re ques ion, c a- diff' ~ 

Io, t· · . 1 naux e1rang~rs, la comµos111on ae la de- échange une partie de la \.Oare11e 1n- é cun le comprend, de rétablir l'an- des erents postes de Radio, qu'apres i,,.', ions o_nl été ou\·~r.tt!i. ~o~s ~ con:;,ta.,:: Jegat1on na suo1 aucun changement. M. Janaa1se, une partie de la Care11e so- la port polttique du rapprochement · . . . . avoir qualifié d'inSl'nsé un but de guer-
., ce f t ec pla

151
r L nteret susc1 ~ 1 soviéto-alleniand. c1enne Pologne. Aussi. est-Il 1nsense de , . . , . . . , ~Pr" 

81 

av. . · '.. · ,t'a"-'IKIVI en çonserve 1a pres1dence. v1e11que est ofrerte. t::nfin, un secteur continuer la guerre actuelle sous pré- re tel que !abolition de lhitlensme Io-
'••;• du. publrc par: E~position q~e no~ Dans ses de~1arat1ons à la presse 11 a de la côte finlandaise, sur Je golfe da L'EFFONDRt::MENT texte de rétablir l'ancient Etat polo _ rateur a aœusé l'Angleterre et la Flran-
.,, rn1st~re a orgamsee a I~ Foire d lzm• temo.>;gne d Ofl'1m1sme. li a exprimé la 1-tniande est demande, pour 1 eiaohsse- DE LA POLOGNE nais. Les gouvernements de l'Angleter- ce de n"être pas sincères. lln exemple re1ou1~sant a ~:et éBard.L~::J 1 2 li · t d · l f ts 
'ov , , , . . . . . co.wicuon que 1es comre-proposn1011s mont a une base nava1e. . - conVJen e signa er ces ai re et de la France qui s'en rendent Ce pourquoi elles luttent en réalité, fi aaes organises par le Parti, a 11ntent1on 1 1\. · t · d · l · 11ta d l .P 

• h- d'if' uo.rt" est pun~ur sont serieust>s et sus- lvl. 101otov a conclu en constatant qui son ia eoac e nu ire e a o- compte ne veulent cependant pas ces- c'est Ja c.onservation de l.eur.s anci,en-l<' ·cvs peintres, dans /es 1 erenle$ pro - 1 _ • _ 

''><. , . ceptioles de constnuer une base d'ac _ que la 1-Inlande res1ste. logne et la Ciesagrègat1.on de 1'1'..tat t-o· ser la guerre et rétabl"ir la pai·x et cher- nes colonies et le.ur explo1ta,t1on. L U. r,,_, s du pay' pour en lz:r.er les C<Jractet13· . 

'" cor<J avec Ja Russie T lonais. Les nul!.eux dmgeants d.e la Po- chent une nouvelle i·ust"if"ication pou·. R. S. S. - a dit. encore 1 orateur -~ •s propres ont imprimé un grand éfa11 . SITUA ION NOUVELLE 

iu'.'ur propre doveloppe1I;ent comme à ce-j "!"" . . . logned l~e dson~ pas peu ta;"g:s de .lai continuer la guerre contre l'Allemagne. suit avec sympath1~ la ,l~tte que l'Alle-
' <i• l'an turc Ce, oeuvres qu"Jls en 07t Dans son expose au Soviet Supreme Helsinki, 1 (A.A.) - Le.comm~niqué csoll ite• e eur 1'..tat et e < pulS-1 Depuis quelque temps, les milieux diri- magne mène pour a rev1s1on du traité 
.:~""''<'es et qui· ouvrenr la vu1e à la r•- J\. Mototov a a1Lrmé que Je,; <leman . se1rn-oft1c1el, suivant " ete pu 11e ce sance • de kur a.rnnée. Cependant il a geants de l'Angkterre et de la F de Versailles alors que l'Angleterre et 
• . .., mati 1 f'f" 1 .., l rance, . t à 1 1., <lie de l'indivJdualtté nat,iJnale dans des de 11..1.tt::>:l à la ~'mJande sont d'une n . . . su l que a ~o ogne reç01ve un coui- essaient de faire figure de h . la France aspiren a soumettre à un •·r . , . . 1 Les declarat1ons de M. Molotov d'hier b f rd d J' · li d t c ampions v ïl 4 r • s, ont constitue un appoint prt:e1eu.-.:. extreme moJ.est1e. ! s . . M t re et. abO e armee a eman e e des droits démocratiques d 

1 
nouveau ersai es. 

L . 1 1 · oir, a oscou, au SUJe des demandes 1 · ·1 · es peup es . d 
•,,. '"'Positwn et ont contrrbué à tenri - La l-in1anae a repousse a conc us1on 'ét _ pms <Je armee rouge pour qu 1 ne rc.s- contre l'hitlérisme. Ainsi, le gouverne- ~es puissances, . il. M. Molotov, 

•r. d'un pacte d"ass1stance mutuelle ; J'u. sov1 iques a la hnlande, ont creé une tat rien de Cbt avorton, issu du traité ment anglais a proclamé que pour lui qm se flattent de realiser un nou -~ s11uat1on entière111ent nouv~lle. Le 1ni - d .. sa Jles t v t V ·11 d · 
''<> n "'" qualrté de mm1stre de/ fnstruc- R. S. ::i. n'a pas 11os1sté sur ce poi11t et e ver· 1 e qui ne ivai que ùe la guerre contre l'Allemagne aurait veau ers~~ es. 01vent se r,endre 

r1 Pub n1stere des arfa1r6s etrnng~res tm1an- 1 opvre:;Sion <.les nat1onalites non-polo- pour but ni plus n1· mo·1ns l'anéant1·sse- compte qu ils nsquent de preparer ""li) . hque J ex.prinie nu parti ma re - - - - ~ dais souligne qua la r-1n1ande, sans se tradlt~onnelle » ~u·"••ssance pour ces rrcheo poso1bilrt• , Asie, quand ils ornaient 1es tombes et nai:,es. La • pol!.uque ment de l'hitlérisme. Ji s'en suit qu'en leur propre catastrophe. 
'' • soumettre a une pression ex,erieure, cte touvo1emcm et de JtU :;ans pnncipe A 1 t d LE BILAN DE L'ACTION MILITAIRE li,,,, 

0
tt•rtes à no' arti<te> et mes sou- .es mur• de leu1s nau1tat1ons ne sest . . ng e erre e même qu'en France, les 

l <le le •10ir continuer cette oeuvre. pas end.ce, 11 a pas disparu. li a tou - a rait tout ce qui e.a1t en son pouvoir entre !Allemagne et 1 ur..::;;; a reve.le sa partisans de la guerre ont déclaré à 1' SOVIETIQUE 
•tr pour amen~r une so1u<to11 qui aurait ét~ carcace et a latL complètement fatl · Ali Les Jiertes subies 1>ar l'armée ro-ugo "'• e <>

1
111<k, "' brune/Je de la sculprure ,ours trouvé le moyen de se maniks- emagne quelque chose comme LllH: 

&t ~ sac1s1a1sante pour 1'uKù$ en ce qui Jlte 1 . au cours des ope"rations en Pologne s'é-~e s représentée a J'exposrt1on dan:-. ~t?r soit par Je son, soit par h:s couieurs, · 4: guerre idéologique » qui rappelle les 
,., concerne le r.:n1orcernent de la dérense 1 · . lèvent à 737 morts et 1.862 bl . ~éR. Le t;: f . e.aure qui pu1s,e plt:>tnement nous sn~ .::.Oit par lt!s expressions al>sLrait'i;;IS. L'ere . 3. - Il faut reconnaitre que a gran- v1e11les guerres de religion. En effet, les 

••r, lia Le.1,,1g.-0J. La 1-mlande espère que butin car,turé comprend 900 canons. q, · Je ne œ1chera1 pas mon vif dé.sn Je Ja 1-lépuoiique 1 a tait r.etleunr en de gucne qw a éclaté en Bw·opc a ia· guerres de religions contre les héréti _ ,. 
"o,, 1\ .. H: ••. >-J rt..sµ"'~tera le pacLe de nou-<-i._..,.r~:;a pltis dn 10 000 mitrailleuses 30 000 fu ~t nos nrtrstes qui travaillent -"UT le:-1 Vous allez ~ d1ca1cn1enL cJlaHgB touw la .:silua.L.1011 in- ques et hétérodoxes, furent autrefois à ... · · · · -
•ux "

11 

niagll•Tiqua primernps. 0.0.1 sov1éw-1.n1a11Ja1s qui e5t Vul1uc sils. 150 million. de e~rtoucheR. 1 m1J. 
••, "

0
bJe romme le bronze et le mar- flOdVOor aumirer mainwnant les frai _ tcrnat.ona1e. L<>LLe guerre ayant co,n- la mode. Elles ont entraîné, on Je sait, 

Il/ 4u; · Ju.qu au Ji de~wnure "U<I:>. lbr! l'obLs et de munitions c!'artille-~ 1:1r
1

1ler1t de-; monu1nent:-;, partic1per vh ... s couicurs de ce printt:nips. n1eH<.:è enlre l Allcraagne et 1a !-'olognc les plus funestes conséquences pour les 1.,, <> 

C •
01

ne11t à la seconde Exposition. 1c SIL FA~LAI 1 E. 'J;CUER s'eaL transformée en w1e guerre enLn: masses populaires, la ruine économique 
.,,co,.,.,hers hotes, L Exposition compor.e ior tableaux STOCKHO'-M l'Allemagne d'une part et l"Angleterr~ et Je déclin culturel des peuples. 
. ..,,~ 1'1a dans beaucoup d'autres do- oeuvre des pe:nlrcs qui ont fait un voyage -o-- et la 1''rance de l'autre. La guerre entre Ces guerres ne pouvaient donner 
'~l~~. de la vie civilisee, l'art egale - d"êtude dans 1 :; diverses p:o,·inces d"Ana- S uckc.lm, I A.A.- 130 mille habita,, l'Allemagne et la Pologne a pris fin ra. rien d'autre. Mais elles remontent au 
.' ~-~ Ct~st pas une cho•e nouvelle µour tclie et 270 toi.es présemé<s par les pein- de Stock!1olm, répondant à un question - pid.:ment par su te de la faillite complé· moyen àge. N'est-ce pas vers le moyen-
1~1 a' . turque. Le sentiment de l'art, tres >ppartrnan aux d,fférents groupes ot· nairc des autontés, <e déc:arèrent pr ... à te des dmgeants polonais. Comme, on âge, vers cette époque de guerres de 
" ·"Pui, les éµoques les plus lo1ma1- étrangers à tous les groupes. En outre. 6 quito.er spontanément S'.ockholm en ca' le sait, lœ garanties anglaises et fran- religions, de superstitions et de déclin l~s 

P•rait nos a1eux, au centrB de ;culpteurs présent,nt 10 statues. de danger. çaises n'ont été d'aucun secours à la culturel que nous entrainent de nou _ 

rie, 300 avwns. 
M. Molotov a parlé ~n tri minant des 

négociations avec la Finlande . 

* Moscou, 31. - Le Soviet Suprême re­
nonçant à tout débat a voté une motion 
approuvant l'exposé de M. Molotov et 
la politique étrangère de l'URSS. M. 
Staline assistait à la séance. 



2- BBYOGLU 

VIE LOCALE 1 LA PRESSE TURUUE DE CE MATIN! 
LA REUNION DE LA G. A. N. eux-mêmes. Or, ils n'ont aucune envie 

M. Asim Us écrit dans le Vakit '» : pour le moment, d'entrer en guerre. 
La VIe session de la G. A. N. qui, L'empressement qu'ils ont mis, dès 

VILAYET 

La spéculafion 
La hausse des prix du matériel de 

construction s'est sensiblement inten -
sifiée. Elle est actuellement de l'ordre 

·li d' · e'nem nts extraordinai- l'occupation de la Pologne, à barrer aux au mi eu ev " de 20'r. Et même en payant des pnx 

famille, qui rentrant chez lui le soir, a 
1 

fait l'emplette d'un peu de fruits ou 
d'un kilo de légumes secs se verra in­
terdire la porte de ce paradis ... d'ail­
leurs très relatif, par un archan~ armé 
d'un gros crayon : 

res, avait commencé sous la forme d'u- armées allemandes la route de la Mer­ majorés dans une proportion aussi con­
blée extraordinaire est entrée Noire est une preuve de plus de leur ne assem sidérable, on a de la peine à trouver le 

dans la voie de ses travaux normaux. désir de voir maintenir la paix dans les ciment, les clous, le bois de charpente 
Mais les événements internationaux Balkans. Et la constitution d'un bloc et en général, les matériaux utilisés 

continuent à conserver leur caractère qui serait créé dans ce but apparaît dans la construction. Beaucoq.p de tra-
exceptionnel. Au contraire, ils traver - donc conforme à leurs intérêts. vaux en cours risquent, de ce fait, d'ê· 

- Y asak ! Vous n'entrerez 
paquets sont interdits. 

pas. les 

Nous permettra-t-on, demande M. 
Ahmet Rauf, Jans le • Son-Telegraf >, 

d'avoir en poche un modeste paquet de 
cigarettes ? 

sent des phases successives et sont à L'intérêt de l'Italie est la continua - trc arrêtés. 
la veille de nouveaux développements. hou de la paix dans les Balkan~. On . . Que le sr>uci de sauvegarder les inté· 

d 1 G d
. d' .11 R tra 'lie On note ces JOUrs derniers une aug- 'ts . . d hl' t d" 'te C'est dire que la VIe session e a . 1scerne ai eurs que ome va1 , . . . re generaux u pu 1c e evi r aux 

. . . , mentat10n sensible sur Je prix du sable 
A. N. devTa accoonplir sa tâ<.>he au mi- en sous mam, pour la constitution d un' . rt t . t d !' 't voyageurs 'être incommodés par !'in · 
lieu de grands événements mondiaux. bloc neutre. L'Italie qui est décidée à qui, t°u 

1
, an j. ne vien 

1 
pas e e ran - souciance de certains gens inspire l'ad­

Et elle aura à prendre des décisions im- demeurer neutre autant que cela sera dger. rtn . exp '.que. P".rts es. man?"uvrest ministration cela est indiscutable. Mais 
. 1 e ce ams negoc1an qui, prevoyan . f d 

portantes intéressant les dPstinées de possible et aussi longtemps que ce a 
1
, 'tend . f .t d hl a orce e vouloir assurer notre con -

. . . usage e u qui sera a1 u sa e, f . · d 
la Turquie d'après les néce>1Sités de la sera possible, est violemment contrarre 1 beso' d 

1 
déf ti' . ort ne nsque-t-on pas de nous creer e , pour es ms e a ense an -ae. 

situation internationale. à l'explosion dune guerre dans les Bal· . 1, t 
1 

éd 1 nouveaux inconvénients, plus graves . , _ nenne, accaparen pour e c er pus . 
Par temps calme et mer d'huile, les kans qui pourrait l'entramer elle-meme t __, . f M . 

1 1 
. que ceux que l'on prétendait eviter ? ... . · . . . . . am au prix ort. a1S ce ca cu nsque 

bateaux n'ont qu'à suivre jour par jcmr a part1c1per aux host1htes. 1 d''t d'. • C .1 rr· Le ,, lypft. •ure >> c re e1oue. ar. en oomme, i su i - ,... i 

et heure P!'l' heure leur itinéraire. Dans Quant aux Etats balkaniques. qui rait d'envoyer quelques camions à Flor. Pour la premièrt: fois dans notre 
ces conditions, le capitaine sait exacte- sont le plus intéressés à la continuation ya pour en ramener de quoi· constituer pays, l'institut de la Statistique a en-

La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
•• 4 b 

COMMUNIQUES FRANÇAIS 

Pati5, 31 A.A.- Le communiqué de ce 
matin des armées françaises dit: 

Nuit calme sur l'ensemble du front . 

* Paris, 31 A.A.- Communiqué du 31 oc­
tobre 1939 au soir : 

Entre la. Moselle et la Sarre activité mar 

COMMUNIQUE A LLEMAND 
Berlin, 31 A.A.- Communiqué officiel: 
Faible activité de l'artillerie sui' Je front 

occcidental. Activité de patrouilles entre 
la Moselle et la forêt du Palatinat. 

~ 1Qua.tre avions ennemis .ont été abattus. 

sance allemand lut abattu dans nos liSnes 

quée.Coups de main et embuscades des pe- Deux avions d'observation ennemis tom­
trouilles. Au cours de nombreux vols qui bèrent désemparés dans les liSnes alleman­
purent être effectués ·dans la journée du 301 des sur le front de la Sarre. Tous les avions 
octobre, un av~n bi-moteur de reconnai:,· français retournèrent à Jeurs bases. 

Lt., "'l"elèvc de la gat·de'' ett l talie 

Q udques donnets biograph iq ues sur les 
sortauts et leurs successeu1 s 

n11 nistres 

Rome, 31 - Les journaux consacrent 
leur première page tout! entière à la «re­
lève de la garde• eff<etuée dans les hié -

~té une bataille ininterrompue. 
Le nouveau m1rustre de l'Afrique lta -

Henne, S. E. Terruzzi avait accompagné ment à l'avance où il se trouvera tel de ;a paix dans les Balkans. ils n'ont de nouve•ux et abondants stocks .... ~ trepris de très importantes recherches 
jour. à telle heure. Mais quand la mer d'autre aspiration que de demeurer neu 1 0 Mlll\Jll"IPA 1 ,.,...,._ th . . . hl. rarchies supérieures du gouvernement d le g~néral Balbo lors de la croisière de li> an ropometriques tendant a eta 1r le 
devient gros.se et que le vent souffle en tre3 . Et le pacte d'a; sistance mutuelle du parti fasciste. Ils soulignent que ce mer Noire et avait été de passage à Istan· 

L • b d · 1 '1 d' · 1· · c type turc • · Ces recherches porteront tempête, le capitaine n'est plus à même entre la Turquie, l'Angleterre et la es au.o us 01ven e re iscip ines vaste mouvement se produit au commen- bul. Il est né à Milan en 1883. Officier d• 
sur 60.000 individus choisis dans les di-

de suivre son itinéraire avec la même France n'a rien qui s'oppose à la con- La Municipalité a renoncé, pour le cernent d'un.e nou.velle année du fascisme carrière, .il a fait brillamment S..;;S preuves 
verses villes du pays. y compris Istan-

précision. quoique l'objectif final de - clusion d'un bloc neutre dans les Bal- moment à appliquer son projet concer- pendant laquelle de nouveauA pas seront penùant la campagne de 19n-1912 et 
meure le même. Il lui faut suivant le cas kans. D'ailleurs le pacte ne vlse pas nant l'e>qiloitation de services d'auto - bu!. faits vers l< but assigné par le Duce. L"' pendant la grande guerre. Il a combattu 
s'élo!gner vers le large, pour fuir le J'autre chose qa'au main~ien de la paix bus en notre ville. En revanche, il se- La prise de livraison du pont hommes qui quitt<:nt leurs postes ont me- tour a tour sur le Carso avec l'héro1qu.• 
voisinage des briS3llts dangereux, oi.:, dans la péninsule. rait temps de veillf'r de façon plus strie- " Atatürk " né à bonne fin les tâches qui ;cur é•aient bngade Barletta, et dans le Irentm, avr.: 
au contraire s'abriter pendant quelqu~ 

1 
Un art:cle du , Daily 1'i>legraph te au fonctionnement Pt à l'organisa - La commission ~hargée des for:nali- a.signées. Les lettres autographes adrt>- 1e l37e d 1nfan"'ne. En 1920, il abanaon· 

temps dans un port tranquille. nous rens~igne sur les vues de !'Angle- tion de ceux ex'stants. Les chauffeurs tés de la prise de l;vraison provi~oire s&s par le Duce à ch.ici.:.• deux consti na deumbvement l'année pour se consa -
La G. A. N. q~1.' aux termes du sta- terre et dP la France à cet égard. • Si d'autobus n'ont plus aucun souci des du pout <Atatürk > se compose des di· tuent la meilleure reconnaissance de roeu- crer mtièremcnt au tascisme. Uurant la 

tut organique, detient entre ses mams 
1
, Angleterre, y est-il dit, est entrée en horaires auxquels ils étaient roumis recteurs des p;:mts et chaussées du mi- vre qu"ils ont accomplie au sern du gou Marche sur l<ome, il commandait les lé­

les destinées de la nation turque et le guerre aux côté" de la France, ce fut pendant un certain temps. Ils accélèrent nistère des travaux publics et de la mu- verncment fasciste. 1 gions de 1 Emrne et de la l<omagne et les 
go.uv~·m~nt se tro~vent dans une pa- uniquement en vue d'e!!lpêcher !'Alle- ou ralentissert à leur gré la marche de nicipalité, ainsi que des ino-énieurs de Ainsi, Achtlle Starace, nommé chef d'é· conduisit Jusque devant la cap1ta1e. 
reille situation en prc:;encc de la guer- mao-ne de dominer le monde par la for leurs voitures. Il est des cas où ils !an- la firme constructrice. Les" formalités tat-maJor de la milice, avrut, comme se -1 11 a occupé notamment l'impo•tante 
re en E~ope. L'objectif suprême de l' ce. Aussi longtemps que les Balkans de· cent c..elles-ci à une allure qui leur per- seront accomplies après les essais de créca1re du parti, mis en valeur son orga· charge de chef d état-maJor de la milice 
Assemblee et ,du .gouvernement est de meureront d'accord pour le maintien de met de dépasser en se jouant le tram. ré~istance du pont. nisation et créé la Jeunesse Jtali<-nne du et a participé aux campagnes d 1':tmopie 
sauvegarder 1 mdepend:ince et J'exis . Mais il en -est d'autres où ils multi- La pri·se de livrai' son effecti've n'au- Licteur (la Gil).. jet a J:.sp•gue. 1 r<s verse ua.ns le• ques -

, . • . . · · leur neutralité, l'Angleterre appreciera 
tence du pays. Ils 1 emplmeront a su:vre leur volonté et leur assurera son ami· plient les arrêts, se traînent comme à ra lieu toutefois qu'après un an. D'au- M. Dina Allieri, qui est nommé amba•· tior.s co101u&les, il a éte no•arn111em go11· 
la voie la plus sûre daru; ce !:ut sans tié inébranlable " regret. Il faut, de toute évidence, ré- tre part, le. pavage du pont est pour- sadeur, dans l'attenk de recevoir une des- vemeur oe la \..yrenruqu.<. 
perdre de vue l'horizon et les courants 1 glementer tout cela. suivi activement. bnat1011 définitive, a orgamsé le muustè-1 M. Renaw Ricci, qui a é,é l'orgamsa 
internationaux. La conclusion de cette analyse est, L'ostracisme des Tramways re de la cul Lure populaire, d1sc1phné les tt:'..lr t:t le premier cntt acs AvanL-garllts 

1 
, ,. ....... ---n 1\"' f"'-r.pi;: j 

La G.A.N. qui collabore toujours a- que le~ int1>;ets des Etat.~ balkaniques L'administration des Tramways a u- forces sprituelles du pays en vue de la cré, Juvémies tascistes et président de tu. "· 

vec b gouvernem®t sous les ordres du 1 commP a~ss1. ceux des grand~s put.oSan· ne tendance à a<lopter des mesures ra- Pour les morts italiens de la guene tion d'un srt et d'une culture fascistes et jj;jaulla, est ne a Carrara, en 11!96. Vu!on 
Chef National, entendra avec calme d. ces qui s mtéressent aux Bat.rnns com- dicales, voire draconiennes. Ainsi. il estj Les Italiens Je notre ville sont cc-r - perfectionné les moyens d les formes de taire, tl a participe a la grande guerre corn· 
confian~e les déclaratior:s qui hü seront cident sur un point : les Balkan~ dm· s:,rictement interdit d'introduire des dialement invités par le consul général. propagande, à l'intérieur carnme à l'étran- me lieutenant d, ber.agher. et oount , 

fates et saura. nous en sommes •Ûrs, v:nt ~eml euredr nteu~e~tet ltar paibxl 'ede la bêtes dans ses vo1tures. le Duc Mario Badoglio à assister a,u ger. . . . . médailles à la valeur muu:aire qw lu1 fu· 
sauvegarder contre tout danger l'ex.s- penm"u e ne 01 . ~as e re ou . ~ . • Avez-vous eu la malencontieu>~ i- service funèbre pour le repos des morts' . M. M. Furucc10 Lantmi, comme mi - rmt décemtes sw· le champ de bataille. Il 
tence et l'incl<.pendance de la nation Dans ces cor.d1t10~~· la pre.m1'.'re tâ· dée j'emmener votre chien avec vous ? de la Grande.Guerre qui aura lieu corn- mstre des Corp0rations e• Edmondo Ros- commanda une partie des troupes dt 
turque qui est. elle-même toujours pœ- che des Etat>< balka..'1.t?ues doit etre d.e Il vous hudra aller à pied, ou vous pa· me chaque année, le 4 novembro, à 10 soni, comme ministre de !'Agriculture et l.J Annunzio qui occuperent Zara. A.~ so~ 
te à accomplir -:o 1 Jevoir nation·1l profiter de cette s1tun.: ... ~on et de ~on~t1- yer l'auto, si vous en avez les moyens. heur..:s, dans la chapelle du cimetière ca- des Forêts se so:it signalés surtout pour retour dans ~a province, tl Y fonda le pre" 

tuer un moment plu~ tot un pareil bloc., Mais l'accès des voitures du tram vous tholique latin à Ferikoy. lLs prngrès ot les réalisations dans la ba- mier fasc10 qui eut à lutter contre un m;· 
LA u UESTION DE LA NEUTRALITE * I sera interdit de façon implacable. ta;lle de l'autarcie. heu rdrouchement hoot:le. Lors de la mar-

DES BALK,\NS Nous retroU1km< les mêmes conclu Le même ostracisme frappera cette Le départ du Mgr. Testa En tant que mmistre des Travaux Pu - che sui Rome, il «1;corta personnel;emenl 
Les Balkans peuvent-ils demeurer sion' sous la plume de M. Yunus Na· âme élégante qui abrite un frileux tou.- Mgr. Tesb., \'ÎCaire <le la délégation 1 ~lies, M. Giuseprio Cobolli-Gigli a prési· le Duce jusqu'à S. Marinella. 

neutres ? Pourront-ils empêcher que di, dans le c: Cümhuriyet_. et la cRépu- tou sous son manchon. apostolique du Saint Siège, nonuné à oé à de~ oeuvres gigantesques en Italie Lt: nouveau ministre des Cl,anges et 
bf 1 EJ · · d te · 1 Se · môme et dans l'Empire. , la guerre s'étende Jusqu'à leur';; terri- ique» : - uss1ez~vous un oiseau ans une un nouveau p~ a a cretairie cJ.'E- Valeurs, :\:., Rafaello Riccarc..i. c:;t n~ ,t 

1 h 1 d d , cage lui' dt't un ~eveur goua'lle tat au Vatican, qu·.·ttera de'f1·n1'tivement A M. Stefani Ben.1i revient, entre autres 
taire<? Ce sont les questions que M.M.I La seu e c ose que es gran es emo- • ·~~ 1 ur, Moscou en 1899, d'une mère russe et d'u" 

craties occidentales demandent pour les l'interdiction est la même. notre ville demain. par le vapeur « E- mérites dans le domaine des Commum- père italien. Tout enfant, il a émigré eP 

Zekeriya Serte/ e pose dans Je «Tam Pourtant · . d h' d 1 gi'tto >.Il lai·sse parrru' tous ceux qui· ontlcations, celui d'av01r fait con. sidérab.l·,men.t Balkans. c'est de ne pas y voir le sta- Je sais es c iens e sa on Belgique , puis en Franc:<. Il vint ensuit' 
Ce but. qui est celui rle tous les Etats tu-quo troublé. bien peignés et bien lavés dont Je voi· eu l'avantage de le connaître et de l'ap- r~~ess~ lac":ande cntr7nse de 1 électn- en Italie. Il fut simple soldat, puis éli':Ve 

de la péninsule, comment pourra-t-il ê- Et lorsqu'on parle des grandes puis· sinage serait infiniment moins désa - précier le souvenir d'une âme d'élite, ica ion es emms de er italiens. officiu et enfin officier de cavaierie, oil 
· hl d 1. M. Felice Guarnieri sut défendre ia 

tre assuré ? Cette que,tion, qui a sur- sance• au sujet des Balkans ce serait grea e que celui de certains gens 'un re 1gieux plein de foi et de coeur Iront. Il s'est distingué tout particuhi!r< · 
f d l · · .. monnaie nationale;:: et assurer le dévelop 

gi après la descente des Soviets dans le• commettre la plus grande erreur d'ou- ont a venue est révélée, dès la porte, qw sait etre à l'occasion un parfait · ment avec son peloton lors de la derni~ 

1 

od h d pement du commerce. 
Balkans et la conclusion du pacte d'as- blier ou de négliger l'URSS. Si même par une. eur aussi caractéristique que omme u monde, affable et obligeant. L~ 't . à 

1
, , . 1 action du Piave. Il fonda le premier no • 

hl T , . , ... ~ sous-secrc aires acronauhque t ..L 

sistance turco-anglo-français continue les Soviets ne n'étaient pas avancés peu agrea e. res smceremer.t nous lui souhai - à la g • é V 11 P . . •. yau fasciste dans les Marches et fut ult< 
• Mai's P"" to s d 1 'è •. 1 , uerre, gtn raux a e et ar1an1 on.t f 
a occuper non seulement les Etats bal- jusqu'à fermer la frontière nord de la -sons.... n , ans a cam re ou 1 a realisé dé. la'isse· d t . t t d 1 d rieurement secrétaire fédéral du Parti pov 

L' d · •st t" · ·· ,,, , t:s roces 1mpor an es e eur oc-
kaniques mais aussi la presse et les di· Roumanie pour établir le contact a•;ec a mmi ra ion a mterdit aussi aux

1 
Ja ... es progres si rapides et si justifiés. . , . la province de Pesaro. 

1 trine et de leur <..xpénence de soldats. L • .:. 
rigeants des pays qui s'intéressem aux la Hongrie, ils n'auraient touJ'ours pas usagers e port de paquets. '11el pe're de tout le succès qu'il mérite. 1 M u· - H t v tu · t · à y;u· sous-secrétaire à la présidence du Conseil . 1ovann1 os - en r1 s ne . 
Balkans. pu rc:·ter indifférents devant les re-, 

1 
le comte Mcdici del Vascello fit preuve de me, tn 18~4. Des sa jeun,sse il comb•U' 

Analysons la. situation : gards plus ou moins ambitieux qui se .Hl CO rn érl i e au X t11~ 11 t •tact et d'habileté. ldà'1S sa vine natale en faveur de l'idée i. 
Le plus grand danger, dans les Bal- seraient tournés vers les Balkans. C'est LES NOUVEAUX APPELES tahenne. Ayant fait jouer la marche ro 

kans, était celui d'une invasion naziste. qu'en effet, au regard de la Russie, ies' t d • 1 yale dans un théâtre, il dut fuir .l"mmc t. 
Pour pouvoir envisager une guerre de Balkans ce sont les Détroits et la Mer ac 4i ' lV('t·s... l><s joarnaux font ressortir d'autre psrt,s'établir à Brescia. Volontaire de guerr<·' 
longue durée contre les puL'lSances oc- Noire. Et il va sans dire que les So- que les nouveaux nunistra sont presqu< conquit sur le champ de bataille ses g9 

----<~Il! +Jt> tous des membres de l'ancienne garue au . . . · 
, cidentales, l'Allemar:ne pouvait être a- viets s'estiment plua intéressés que . . . 1· lons ae lieutenant puis d, cap1tame. 

p . f tait un g rçon 'go reux Il fallait donc fascisme; tls sont bien connus non seule - tr à F à l t· d tr 19 menée à conquérir l'Europe orientale n'importe quelle autre puissance devant n s · a VI u · 1 ren a 1ume · a ele es oupes > 
et sud-orientale afir, de pouvoir con - l'éventualité d'une mod'tication du sta- Selaheddin • la - Souris. Le beau nom que ses agresseurs aient été nombreux ment po~r leurs capaci"és mais aussi pour liennes, en 1918, et y retourna avec d A" 
trôler à sa guise l'économie de ces pays. tu-quo dans les Balkans. que c'est là po•1r un pickpocket 1 jpour le réduire à l'impuissance et l'.ompê- leur !Jdéhte au Duce, et à r:aée fasciste ·\nunzio. C'est un fasciste ardent de la pr' 

.M:ais après l'accord turco-soviéti- On voit c;ue les Balkans conservent Le •spécialiste• qui le porte le justifie cher en même temps d'appeler au secours. A~x ministres sortants et à ceux qui 1-, j miere heure. 

que ( ?, ) la s1'tuat1'on s'est mod1.f1'e'c. S1' , urd'h . 1 d f . d'ail'eurs par une dex~érité professionnel- L'enquête de la po'ice a donc été dirigée remplacent. la presse adresse au nom d~ 0 't 1 b ·1 t .è d ,,g· auJO u1 avec pus e orce qae Ja · à .. , . . 1 • n connat a r1 1an e carn re u " 
l'Allemagne entreprend de de ·cendre mais des éléments aptes à causer une le toute epreuve. L autre JOUr, profitant • dans ce sens. pays un salut des plus chal<ureux. récnal Liraziaru, le pacù1cateur de la Cl 

vers les Balkans elle trouvera devant guerre mondiale des plus violentes et de l'affluence qui se remarquait dans le• j Trois camarades du défunt sur qui P~- * rénaique et le bn11ant commanofll'' 
elle la Ruszie. Elie a. pris alors des me- CC}!' avec une éventualité beaucoup ~lus ru.;;:s à l'occasion des fêtes de la Républi- lsent de forts soupçons, ont été errêtés.O~ Parmi les nouveaux dirigeants du par+! du iron~ d ... ~omahe, auront la ca1nvai4P~ 

que Selaheddin s'est f uflé · sup l' t · d' et de l'Etat on relève tout particulière -sures en vue d'assurer la continuation solide que le problème polonais et mê- ' , . 8 1 
• panni un p~se que on es en prescnce un.. 

1 
f , . A .. d'Ethiopie. V1ce-i<:oi aprts la conqu~lt.· 11 

de ses relations économiques avec les me que le front de guerre franco-aile- grou~ d us~gers qui attendaient le tram i.i question de femme. On n'a pas encore éta- ment a igure d ~ttore M,uty, qui est ag'! se révéla u.a org<Jn1sau;:ur hors ac p1:ur 

d 
Beyaz1d et Il est parvenu à enlever so:i bli quel est des trois agresseurs présumés de 37 ans et devient secreta1rc du Parti. , 1 0 ,o 

Balkans, sous leur ancienne forme. Or. man . . . , . · . · . . . . f apparuent a a ugnce des grands c 
la 

. portefeu1lle à M. Fehm1 de Phihppople. de la victime celqi à qui revient l'initiative:: t'Ardi.to» de la grande gue,,1.;, 1eg1onna1r.;~ niaux. 
guerre rrnquerait de ruiner tous les Ces explications nous montrent que d F t 

d 
Toute.fois, le victime ne tarda pas à s'a principale du crinie. e 1ume, volontaJre en Ethiopie et en 1 . cri-' 

pays e la pénin . .ule et d'ané1ntir le h politique la nlus raisonnable à suivre E , f. M. Adelch1 Serena est avocat. Il v d j · percevo1r du coup et porta plainte à la po-
1
1 Gare 1 spagne, c est une des 1gures l s plus re- . . c:fi1' 

ren em. ent économique de cette région par l'Italie dans IPs Balkans consist<' 1. 1., D . . . . · é . d• 1 . . , . . de ,.,asser sa tl•<><: lorsqu ecla,a 1a gll h.;e. es agents avaient aperçu le p1ckpo- Le nommé Riza qu1, se;. ti"ouvant en é~at 1 PT stntatives - espnt gu .. rr.er ~t hc101- _ t f" 
au pomt que l'Allemagne ne pourrait en favorisE'r le maint:en du statu-quo <kns . . , , , .. 1 . d . . . . • <t • enro1a comme volouuurc. lJ ava1 , f 1 ckrt sur les h ... ux; d al.ô.tres indices aussi fu- <l fbr1eté avancée, tnolestait l'autre soir c:;_ue u 1a,)o1,,.1smc. 11 edt decore de la ~le - J p. 
~o itfor pend~nt, un temps M~ez l~nb· j ce~te péninsule e.t la sympathie que, ce rent relevés. Bref, le voleur put être arrêté les passants a lt~ ~ondamné à 30 _jours d·: lda11lt,; d Or à la valeur rr.!.hta1re et de la presenté au ~ar1t:n1t:n[ la ~novince 
C_e;;t ?°u~quot 1 Allemagne ~ tout. m, - , faisant, cette pu1si;ance gagnerait dan.> et identifié. prisun et zs Ltqs d'amende. Comme tou- Grand, Croix espagnole pour le Mérite quila. 'il· 

teret a ~01r les Etats balkaniques JOUlr les Balkans constituerait pour elle, dans Devant la 4ème chambre pénale du tri- tefois il n'avAit pas d'antkédenls, il a bé· 1 de guerre. Les Journaux exaltent son cou - M. Alessandro Pavolini est l'un de• p·~ 
de la paix afm de pouvoir continuer à j 1e bassin du Danube, la plus solide ga- buna! essentiel, Selaheddin a nié carnme néficié du sursis. rage, son audace et ses prouesses sur tous brillants JOUrna11stes d Italie et a pre>' 
en profiter du pomt de vue économi -,rantie pour le développement des rap- un beau diab:e. Mab les d~positions des M. Riza n'a donc qu'à se bien tenir : les champs de bataille. Né à Ravenne, Je avec beaucoup de competence .t d ·~,, 
que." Et pour parvenir à dem.eurer neu- ports économiques qu'elle désire y en- t6noins et les &utres indices retenus à sa gare la récidive ! Nous lui conseillons de 22 n1ai 1902, il se lança tout jeune dan., torité la con1édérat1on des artistes et 
tre• les Etats des B~lka~ 1fo1venl cons. tretenir. charge formèrent la conviction du juge. s'inscnre sans plus tarder à !'Association la lutte pohtique en Romagne. Son père, professions libérales. I' 

btuer _un bloc. Il n y a la rien qui soit L'ENCYCUOUE DU PAPE 1 Notre homme a été condamné à 18 mois du Croissant Vert. jcesare Muty, patriote romagno; incrans1- Les Italiens d'Istanbul accueilleron~e 
con~ra1~e ,aux intérêts de l'All.,magne, 

1 
de .. sourlcii':re. 1 La mère geant, décédé au plus fort de la lutte fas- vec s.ympatlue la nommat1on ue M . '-0 

. ...o· 
L mteret des Soviets est aussi que le M. Hüseyin Cahid Yalçin consacre . 1 . t . é à uff . . ·1 1· d "VI . , 1 C é . Jes .., Qui ? Un foetus de cinq mois, fru)t d'un avor-1 ciste, u1 ava1 e. nse1gn .so nr vtr1 e 10 i ..l ar210 a a 0111 dcra..Jon J' 

Balkans demeurent neutres. La Ru•ot'e son article de fond du c Yeni Sabah> dé r l. · 1·b· 1 d ·1 é ... u·icl 
0 On se souvient peut-être qu'il y a quel- tement qui a été provoqué ou s'set pr.J. ment pour une l e. rop Jeune pour par t:ss1ons 1 era es ont 1 tait JU~ ~' 

n'a pas à vrai dire d'intérêts économ1·- ' /'E 1· d p t t t 1 ti. · à 1 d ·1 ét · · é 1 J ent a ncyc 1que u ape e cons a c que temps un jeune homme de quelque 19 duit accidentellement avant terme, a été c1per a gran e guerre, i avait déser - secr aire gen ra . ls se souv1enn rt,:f 

ques <!an3 les Balkans. 1\la1's Je mau· 1 - , 1 té 1 é 1 · - 1 f · ·ed d t ' f d "5 ,. ·' qu'elle reahsa /'unanim;té des appro - ans avait été assas:siné à coups de coùteau trouvé à Izmir, quartier Namazgah. dans, co e <:t avait gagne !.! ront a pi , ou e qu 11 ut pcnaanL es annt: . " 
tien de ,a paix dans la péninsule r{pond bations non seulement des catholiques à Galata, ru·t des Banques. Le meurtre a- un terrain vagu.? de la rue Alaybey. Le ce-jtravesti ... en fantassin, et .. s.e faufil~. dans ché dt presse ..::t attaché co1n1n'-r'is1<- e" 
pour elle à une nécessité. La guerre. vait eu lieu de nuit et l'identité de la vie- davre était celui d'urie fillette. 11 c.iait é~r.,,un détachement du se Regiment d 1nfan- l'ambassade d'ltal1e. Pendant son 5 J0111~ 11' 
d . . mais des inte/1ectuels et des esp;its de '" 
an~ nos l'eg!Ons, sigr1ifierait pour elle time ne put être établie qu'au bout de qu'e enroulé dans d·i coton. Les chats et l"" 1 terie. Il alla dans la tranchée et s'y battit notre ,·1ile il ava;t tu l'occas1on . '"" 

une mod ·r· t· d la · indépendünts dtJ monde entier . tf "' 1 ic.:a ion e situation de la ques jours. Ces circonstances ont contri _ chiens du quartier C1l nvait arraché ~e avec une ardeur blen au·cit..ssus de son âg.:. apprécier St!S qualités de coniérenci JtV"' 
Turquie et des Dardanelles. Les S0viets * bué à rfcouvrir te drame d'un voile de coeur et le foie. Une enquête est en cour.3 Retonnu, il fut renvoyc! à la maison .. :rv1ais lant, pltin d'ongtnalité et de profo~-ol.Ï ~· 
qui n'admettent 1'1.nterv~nti'on d'aucu- M. SeMmr Izzec Sodes publie, dan' è · à 1 ·1· · t • t' > ouvea• t ti. · Ce t 1 - , e l'on re • ...... myst re qut commence être so...ilevé ce.c: cr. vue d'~dentifier la mère dénaturée qu~ i parVln. a par_ '~ u n u e .par ... c1pn son es memc~ uons 4u t ,011S 

ne grande putss.mce dans les Balkans, r lkdam• un i:itére•sant article inti- JOUIS-ci. s'est conduite de fa:;on si barbare envers à la bataille de JUIIl 1918 sur la P1av •. De· Jans ses livres, don~ plusieurs sun 
seraient alors obligés d'y intervemr tu!O. c Nos affaires de l'Enseisnemenl• La victime - c'est un certain Ali - ~-1 son rejeton. p1;is ce début tumultueux, toute sa vie a crés à la Turquie. 
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« A 1n a n ts » 

Un film 
de 

Van Dyke 
Gwen Marlowe (Jeanette Macdonald) Kronk (Mischa Auer) vient d'écrire une 

et Ernest Lane ( Nelson Eddy) , deux vc- pièce dont le thème est basé sur le fait 
dettes adulées du public de Broadway, cé· que l'on peut toujours faire croire à une 

Le ·'Joueur,, à l'écran 

11 fant ètl'P uu (;J\,\: Tl) ar.·ti~tP 

pour prèsenl•'r ù r~:(:tlA~ un 
HEllOS de l)ostoï,~\vsli}. 

·><••--· ... ·--
Unl '-Uperhe créati--n dt· P 'e·Te Blancha:-

lèbrent un double anniversaire. 11 y a en femme amourtuse qu'elle a une rivale. E~ , .. . 
., 1 Nous lavons constaté lors de la prc JOurs naturelle. C'est une nouvelle star 

effet six ans qu·a <:u Jieü la première de lisant la p1cce à G·.ven MarlO'..ve, il l'am~- . .. d . ,.. . . 
.. ~ntation sur les ecr'lnS es sJlle' obsc-urcs qui apparait au firmament, la vraie vamp l'opérclt<: où ils JOUtnt ensemble, et six r"Je à penser que la pièce a été suggérl:\,; , · . 

. d I•tanbul , des FRERES KARAMA - française. La seconde : Suzet Macs fut 
ans qu'ils se sont 1nariés. Amoureux sur 1ar l'infidélité de son mari et fait ce qu'il ZOFF é, . d . 

. . • . cr ce et mise au mon e pour JOUer le rôle 
]a scène, ils le sont. dans la vie pnvée. fa·it pour qu'elle ~e mette à cro~re qu'Er-1 Jl f t •t ff t d t' 't 

1 
d N' 

au e r .. en c e un gran ar is~e cap1 a e 1na. 
Tout le monde }1; sait et il:s sont devenus nest f~t amoureux de Kay Jordan ( Flo · é t à 

1
,, d 

1 
t 

, pour pr sen c-r ecran, ans a no e vou-
tes idoles de Broadway. ronce R1ce) , leur secrétaire. lue, un héros de Dostoïewsky. Jadis le poète inventa le verbe : < en· 

Ils ont rdusé, jusqu'à prtstnt, toutt'.S Une violente querelle entre les deux Ve · 

les offres d'Hollywocxt. l\o1a1s, le soir: de ce d ... ttes s'e"'lsu~t. Ils se séparent et partent 
stxièine anniversaire, ils se rendent comp- chacun de leur côté, en tournée théâtr-1-

te ju~4u·a quc.1. point ils sont fati.gués cA 

mants• . Ut: la perpetuelle routine que l'o­
ptrette i;;x;.ge. C<..:t épuisement atteint son 
combl~ au cours d\lnt prétendue « peti. 

te soirée.: intim<' > organisée par 1ïn1prt:­
sario Felix Lehman ( Frank Morgan ) ~ 

l'occasion de ' onn1versa1re du spectac .. e-
et qui, en fait, est une grande réunion pen~ 
dant laquelle ils doivent chanter à la ra­
dio pour une campagne de publicité. r::s 
rm rent chez eux. harassés. 

ll avec d'autres partenaires. Alo!'s qu'i:s 
sont en province, on donne la pièce de 
Leo. C'est un four. Par un.:- revue corpo­
rative Q·JÎ donne un résumé détaillé de 
la pièce, ils comprennent tous deux qu'ii.s 
O'lt été joués par Leo. Ils se retrouvent. 
se précipittnt à New-York et mettent Fe-
lix Lehman en face des preuves de s -1 

perfidie. Le 1nalin Lehman s~ laisse a1~­

cuscr avec humilité, leur dit qu'i1s ont 
raison de penser qu'ils ne font plus par· 
lie du c Chff vieux Broact~.vay >, qu',. . 

Un rcpréstntant d une firme cintmato- près •o··t, il!' font mieux de partir à Ho:. 
graphique leur a fait m1ro1ter l.a tranquJl· ty-~vood pulsque N~.v·York ne 1~ '9"'ra 
ht~ qu'ils trouvt.:raJ.ent à tiollywood '-t l~s tient :>lus, pas pl•.ts qu'ils '1

1appart1ennc1J. .. 
deux amoure!.lx, décidt:nt de signer uu à Nev1-York. Indignés à la pensée ct 
contrat. lt"'clix Lehman, avec laquel ils ne n anquer de loyauté envers 1 nuhl;c c1 
sont pas hés par contrat, se déstsP::re dr 
ne pouvoir trouver le moyen de les fai­
re restt.:r à Ne-N· York. Son librettiste, Lto 

!°1rr>nd vay, G .ven et Ernest décident in-· 
... ,1é.!:etemrnt de restrr rt LehF19.n. fou de 
1o:e, reprend la célèbre opérette. 

···········································H)•+·•·•·•·• . . 
• .. 1 1 1 • « . t : u : 111 a•· c · I . 1111 • • oc· t a r c » • • • • . . • • • 

Un éloque11t plaidoyer pour • • 
• les sans-gîte • • 

·····················~ • • 
~ .....................• 

Par • 
EK RAN 

Dans c~ film, Je réalisateur Mc Leod ncrva ( Ann Dvorak). Ra·.vlins, qui l'a 

plaide au dtbut en faveur de la reéo.ucd- pas le choix, joue son rôle avec brio ec 

tion des malh .. ureux clochard.s sans g1 ... e réu~sit même, par d'habiles manoeuvres, 

labyrinther > ses sentiments pour exprt­
Le Joueur, la nouvelle oeuvre de cet mer la troublante énigme du coeur c'est 

auteur, réalisée à l'écran par Lamprecht, le seul verbe · · t à 1 'b'l''' 
a eu la chance d'avoir pour intcr;>rètes u-

ne pléiade d'artistes choisis et de beaucoup 
de talent : Pierre Blanchar Viviant: Ro • 
mance, Suzet Maës, Roger Karl et., qui 
tous apparaissent dans le film dans d1.s 
rôles qui sembl1.nt avoir été écrits po11r 
eux et se marient admirablement à leut s 

tempéraments. 

Pierre Blanchar fait là, une de ses plus 
grandes crfations. Tout ce que son visn .. 
ge porte de tendre et de tourmen.t, de 
passionné et de désespéré, d'illuminé tt d. 

pathéuque, se r<.:f.t:te successivt:mtnt su: 
1 éi.:ran, pour traduirc: son p(rsonr . ..1.gt'" rn 
prote à la ( alilt.: in xorable C'est gran­
d•OSe. 

En face de lui,, deux femmes, Vivia!le 
Ron1ance -...t Suzet Maes. La prc1n1èrc pa; 

cc fi.m s'élève iusqu'aux étoiles Sédui -
santt!, n1enlcust, troublante, vaporeuse, 

irrésistible en un mot, t:lle demeure tou -

"ïllustrP ~tar 

Cett1• l·u1ine11tt· cou1l·dien· 

n~, <lont Je, succè:; ne sP 

co111ptP11t pl11s tant a11 tlif·Ci· 
tn• •111·a11 1·111P111a, Yient Ut' 
'" di-1i11g11er dans le pri11· 
cipal rôle f(•111i11i11 <le l' " J::. 
"ull' d11 dra111e ". 

qu1 conv1en a sens1 i i•c 
de cet êtrt invraisemblable, droit mais 
cruel, fier n1ais épris d'intrigu~. aimant 
mais révolté, à qui on pardonne tout par­
ce qu'elle fait souffrir au moins autant 
son coeur que celui de ses victimes. Psy­
chologiquement, c'est un être unique. 

Suzet Macs avec l'énigme de son v:~a­

ge grandit encore ce rôle énigmatique. 

Et Roger Karl , C'..: pénible ;JG;nhn Gé­
néral : Et Berth.: Bovy, l'ancêtre: plein'! 
de malice qui veut, avant de mourir re 
don:itr le spectacle des héritiers entre d{­
rhirés ! Quelle Dompteuse ! Et Marcr! 
André, grandiose Baron d'usure ! Et An­
dré Burgère, docteur de grand pitre! Tou.; 
ces parfétits artistes, plus parfaits que ja­
mais dans un fondu d'in~erprétation psy 
chologiQU( qui donne aux spcctat .. -urs 
l'im,rcssion d'une 

voit pas souvent. 
troupe comme il n'en 

et sans soutien, par le trucnemtnt de 1v1a à amfn ... r le sénateur Harlan à consentir Uans ('e fdnl varu'• 
daine hllt>Ourne. Lc·tte personne tort cha- son soutien pour le lancement de l's.ffai-
r1tab1c, recut:llle ùes c1ocnarus et .i ..Jlor­
Ct: de.: les rééduquer ce qu1 ne va pas tou· 
jours sans quelque surprise aesagreable : 
01srjar1u.on de b1JOUX, d arg~nLer1e. lnS'.._r:.­
s1u1e à ces pettts inconveu1ents, .l'vimt. 

Kübourne ( tl1tt:.e BurKe ) conr.inue sc-s 

adoptions. 
"-St-ce la faute de la belle Jerry (Cons­

tance Bennett) , l'ainée des deux f1l1es, si 
elle n ... partage pas lts i<1c.:-cs cte sa merc 
et si elle apprécie tant les Jolies chos.cs? 

La plüs jtllnc.;, ?vlar1on, sa.t r.<ettre à 
rontr1but1on le res~e de sa tamille et ti· 

rer largement profit de l'art de se ren -

re de Monsieur Kilboume. 

Mincrva trouve que Ra·..vhns est un par~ 
fait cavali .:r {t l'accapare toute la soirée. 

Rawlîns disparaît quelques heures et :e 
bruit de sa mort se répand avec rapi . .11~ 
té. Aussi, est·il tout surpris, à son retoa1, 
par l'accueil inattendu qui lui est fai+.. 
Plusieurs femmes se sont évanouies. Par· 
mi cell.:s-ci, Jerry qui feint, malgcé ·.­
efforts de Wade, de ne pouvoir reven« 
à elle. Il comprend alors que Jerry l'aim. 
et celle-ci tombe dans ses bras. 

EK. - RAN. 

1 
1 

d . - l ••••••••e·+·•·•·•·•·•·•·•·• re 1nsuppo1 · ao e 1 : + 
Wade Xawlms (Brian Aheme) roma·1· t J 6 u J.> 4 + 

cier, de rt.:tour d'un voyage d~ pêche a·1 • -""' " 1 l .J..

1 

cours duquel sa vi ... ili.e auto est tombée t t 

demeure de, t S U L Â J l J ! dans un ravin, ar rivf: à la 
Kilbourne et demande la permission de • + 

'f . 1. téléphoner Ce n est pas une petite a.1. a1-, Parmi les interprètes d « Un-..! • re et tout autre se serait vite décourag~ • • moglie > Laura Solari dut soute-· car 1t: maîi.rt: d'hotcl, à cause de ses v1eu)t 
habits <le pêch ur, le prend pouc un clo­

chard et veut l'emptr-her d'entrer. !vlal..!D· 

nt K1lboume, pour la meme raison, t1~.t 
à le courir Jerry veut !e faire chass~l· 

Por ia force. Mons.er.r 1'.ilLourne s'e-n ml? 
le et annonce qu'il vet.t à tout prix Qtl· .. 

l'on se débarrasse de cette nouvelle re· 
1 a- 1 

\Vade Rawlins, luk, si toute .la famiJlt: 
le prend pour un vagabond, prend to1.. ... 
tt lr. fa1nil.e pour un· ... bande de fous et 
choisit de res:.er en pensant tirer de so'.l 
~jour les élé1nt'nts d'>..ine amusante h1-s­
to1re. Il n'est pas non plus sans apprécH:r 

la beauté de Jerry. 

!nir un rôle des plus difficiles à tous; 

!le points de vue : variété, d'intona -· 

!tions et d'attitudes. • • • Et cette comédienne née est par-! 

t venue à triompher de cette dure é-! 

t preuve avec la plus parfaite aisance.! 

• Triestine de naissance, la Solari dé-! 
• • 
!buta au cinéma dans un film Cineguf t 
!milanais. Ayant pris part ensuite àt 
!un concours institué par l'Era film,t 
! c~tte vedette interpréta avec succes; 
!le rôle pri11cipal du film « L orologiot 
!à cucu .. Apres cette production ellot 
•joua dans « Terra di nessumo .-Les évènements :i.e succèdent qui mai 1· • • 
••réant une figure pa1p1tante de chau.• tiennent toute cette heureuse fam1ll ... dans • 
... e humanité. • \Jnc atJnosphèrc de folie JUSQiJ'au 1our ou • • 

les , tlbourne donnent une grande so1r~1,.; ! Danscune êpouse en danger> efle ré! 
tn Jlhonneur du sénateur Harlan, soi.rl!C !vele un autre aspect dê so11 talent:! 
<lui n'a pour but que d'obtenir du sénh •~elui ou prédominent la o-race et le• 

• Q • 

tcUr so soutcn politique pour le iancc- •orio. Et cet attrayant aspect de son• 
ment d'une effsir ... des plus importante:). fart, Laura Solari le 1nanifoste ave-;ê 

Madame Kilboume, sans s'en rendre ;une spontanéité et une sensiblité quit 
<<>tnpte, prrnd Rawlins, qui fait office de ;j ustifiait la grande renommée que: 
deliJUème valet, pour un invité et le pré· t cette artiste s'est acquise tant au• 
tente au sénateur et à sa jolie fille Mi -1 ;théâtre qu'à l'écran. • 

•••••••••••••••••••••••••••• 

l't'~ elle ~P .~u~· 

pa~~e \.rain1cnt. 

...,.. \ oi1·i j11,11·111e11t 

Lo11i>i• lbi11l'r dans 

1111e srf>nt' de l"'E· 
rnlt• du Urault' ". 

LA NECESSITE EDUCA'rIVE DU 

CINEMA 

Un coup8 it lien e 
: n e u J;;ip n 

T kio, 31 - A1i_CJurd'hu1 s'e-;t d ro1..:' • 
r U ba ade d'Italie /a remise de la t.!">U• 

p du M 1-ustire dr la t."'u1t 1re Pc;. 
srAnee tlU }BfXJn pour le film doci..... ~ ... 

taire c?r ernant le débarquemet" a Chan 
gnai d s trou~.., japonaises. 

UN FILM D',A.VF:VTURES 

0~ 1 1ite 1 i una natte 

( L'HOTE D'UNE NUIT ) 

Ce ""ilm d'aventures, qui fait pa;tie de:"' 
cxclus1vitFs de /'Ente Ni.lzionale ltaliano 

di Ginén1ato&rafia, pc-ut être considérP.c 
comme un ~es m .. 1lleurs du genre Non 
seultmrnt sa trchn que, sa m ... en scènP, 
et son SUJf't sont parfaiis. mais sc-s i-,.tet· 

A cette occ~sion. r B.111b 1.1de~7 n pn.. prètes sont tous notoires. Parmi ceux·1..1 
noncé un discours ur /a nJcessrre éducn- citon~ : Giampaolo Rosmino, Ugo Sa!<;so. 
tire du cinéma. Gugbt'mo llarnai.>à, Giovanni Dalcortiv1), 

D'autres disô::>urs ont éttJ prononcés pt1r Vase!.>, Cret1. G. Tamberlani. Tosca Sar­
/e président de la Soc:étu des Re!ations •~cis, Talia Volpiana .• 

industries cinématographiques nippones. en ocène par G. Guanno. 
inrernat,"onales et par les dirigeant.5 de,1

1 

L'OSPITE Dl UNE NOTTE a été ms 

RF.Y< nr.u a 
,. ...... ,.. .. .., .... ,....,.,.r•1 .. ,..1M1M1••••••10ao .... ,...., ...... ,...., .......... .. 

1 1 
Nouveaux sujets, nott\'ea11x 

triomphes 1 
La Vie, l' Art et l'Amour 

U tt e p as s i o ,,,,, tt a tt t e 

tra1tclie de • vie 
0.00IOOOOOl00000CIOOOOCOOOOOC>09DIM .... DM .... MCIOOIOOOOOIOOOOOIOOOOCO ...... 

On ne peut vraiment pas reprocher aux tant. Julie n'aime pas ce succès parce 
cinéastes de manquer de variété dans le qu'elle craint qu'il ne nuise au dévelci.· 
choix des sujets qu'ils réalisent à l'écran. pement de son talt~nt. Une amie de Julie, 

La psycholo~1e notamment a été fouillée Lily Chalmers, au contraire, encour"<I" 
de fond en comble. Et Georges Fitzmau- Bob dans ses idées de grandeur et fait 
rice qui aime m·Gttre en scène des tran­
ches de vie vient de tourner un film sur 
la vie, 1' art et l'amour qui ne pourra que 
passionner par son sujet tous ceux qui au· 
ront l'heur de le contempler . 

Bob Graham ( Robert Montgomery ) 
W1 ieune artiste plein de talent tonlb.; u­

moureux de Julie ( Rosahnd Russell) une 

son possible pour 1 ui procurer des corn -
mandes de portraits. 

Vainement Julie lui reproche-t-ell" d< 
gâcher son talent ; Bob n'en a cure, jus­

qu'au jour où sa compagne l'abandon1tt 
après avoir déchiré une de ses dernières 
oeuvres ; mais le désespoir du peintre se 
transforme en fureur quand Bawltitud~, 

jolie et riche jeune fille de la société. En. rencontré par hasard, lui déclare à son 
core que les jeunes gens se connaissent à tour qu'il est en train de devenir un bar· 
peine, J:>ien que Bob ait loyal ... -ment avc1 ti bouilleur de dixième ordre au lieu du créa­
la jeune fille qu'il ne possède pas un ce:t· teur qu'il était autrefois. 

time Julie, qui a confiance en son talent 
et désire ardemment le voir réussir, deci­
de de s'enfuir en sa compagnie. 

Bob s'enferme alors dans son atelier a· 
vec le désir de prouver qu'il est encore 
capable de grandes choses. C'est en vain ! 
L'inspiration le fuit malgré tous ses ef -
forts. Se S'èntant fini et ne voulant pas 

entraîner sa femme dans sa déchéance, it 
demande alors à son ami Oscar d'arran· 
ger une mise en scène pour que Julie ob· 

Un jour, Bob est en train de peindre 
dans un parc au milieu d'un groupe de 
curieux. Parmi ceux-<:i se trouvent plu -
si~urs marins qui se mettent à discuter s11:­
la vakur de la peinture. Les avis sont tiif. 
fércnts et bientôt un véritable combat ti·Lnne facilement un divorce. Oscar do~ .. 
s'engage. Le lendemwn, Bob trouve s~ 1 envoyer un modèle reJOUh.Jrt: uolJ ùa::.:. 
nom en première page de tous les jour • son atelier ou un flagrant dC .• t uo. a~ :­
neux. Les opinions sur son oeuvre att1· lieu. 
rl:nt l'atltn,;on dt lv1r.Bawltitude qw vietn ais nu heu ou n10(..~! .... c <.: J 
lui rendre v~silt: t:t t1t:.::i i.ntt:n.:sst2 par s .. arr1v persuadée que s.:i p t t.. 
pclnture, décid, d'organ1st..r une t..xpc-11 • 1 à r<.ndrc lùute sa 31L1 c b 1. 

tian. fct. Bob re.r..,uvc tout s t 

La critique t:st e;nthous:3..,tc t..t fn un von~. tou~ tro1s, Bob, Ju c t C• r p 

jour Bob devient un personnage imper - Jrt. !a ~onnë nouvelle à BJ.·,.vl uUÙL. 

•••••••a•a•a•••• li Il ••••• ·············••11••11• • w 

• • • • 
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• Il 
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LES ENFANTS PRODIGES A 

L'ECRAN. 

---<>---

De Jackie Coogan 
' a 

Shirley Temple 
-0-

y B·t-i/ rien de plus éblouissant et de 

plus émouvant à la fois çue /es enlants 

prodiges à l'écran ? 

l)eux 111erveil1es Je l'écr. n ---
'"()1· IJ/(I l'I("" (>f 

'' J1,[<1111111es 

ve1fes" 
-·-

Le succès des docu111en-
. 1 1 " ta 1 res l e a '' I ucc 

Peut-on oublier le regard noir et tra~i· L'Institut Luce, vient de \distribuer ces 

que de Jackie Coogan quand U apparais- jours-ci dans les salles de premiNe vi • 
·1 d 1 K'd 1 d 1 .,._ s sions de f:,ute r Italie les deux documen-sa1 ans e i , au emps u mue . .ituu . 

tarres: OR BLANC et FLAMMES VER-
/es lstanbuliens s'en souviennent. C'éta:t 1 TES . t t · hé , / Vil B · , qui on r1omp a a e 1en-
le génie et la misè-re tout ensemble. Cela nale de Venise. 

laisatt mal et c'était de la plus étonnan­

te beauté ... 
Les sujets de ces deux documentair"!s 

sont de caractère 'Opposé ; Mais ils sont 
Tous les enfants qui 1ouent un r6le im- propres tout deux, par leur contenu, d'in· 

portant dans un film - à de tri:s ra.rt:s t éresser vivement les amateurs passionnés 

exceptions près - donnent l'impression de ces sortes de short. 

du talent le plus sincère et /e nlus sûr. 

L'exemple nous fa four.11 bien souvent, 

ces :derniers temps, sur les principaux 

écrans d'Istanbul, la petite Shirley Tem. 

pie. 

Cela tient sans doute à ce que les en-

OR BLANC exalte la magie de l'eau, 
soit dans ses aspects naturels, 'l:'.)urce, fieu· 
ve ou cascade, soit dans les transforma • 
tions auxquelles cet élément fut plié- par 
l'homme pour des rai!-Ons d'art ou d'u­
tilité, des lonfaÎnes aux grands bass;n.; 
hydro-électriques. 

fants prod1je:!;, en &énéral, ne ~vent pa::. Quant à Flammes Vertes, un documen-

t · d ·i • d' faire dans la vraie acception de ce termr. 1;in re, et qu 1 s eprouvent, 1rectement, 
.t. 11/ nous montre une partie de.., e.\er<.:IC.t':"f 

la uuuleur ou la 1oie qu'on veut leur fa1~ .. 
f/'Jursu1v1s par les troupes alpines t,n1t s tr 

re Ol.primer. li~ n'ont pa · encore le ~en:i le~ parois de rochers qui "len1blent inaco:.es· 

cr1t1que. JI:;, sont de purs reflets. L ea11 srble~ que ..,ur les Alacier!i'. 

d'un lac de n2ontagne nous ren~·o1e le ciel 

s.1ns ride, ni tache,<.;. 

Au chei..'et de so11 père n1ort, Jackie Coo­

lnt~ressants tous deu\, 0 
l-'lamn1(! Vlrtes enthous1<i:·Hrie1 t t 

qui /es voient. 

per se lamente dans Je L.l mp1on et 1xn1s· co~ur 

se des cr;s, et e frappe le crane ct,ntre fol Aus i sembler.,,t-il que tc.u z t 

mur. A côté dei .sl1 1nere dcliue, lt.• fil~ pusSP.nf être pr~clige . Ce r 1 m 

de r~Iarlène D1tttJl.l1, D1ck1e Moore.dan, ble. 

Blonde Vénus-tilm qui T1ut pro1etd en prel L'écran, après le l ÎJ/on t 1e p1al1l 

ni1ère vision dans un ciné d Jst1klâl Cad· c1ui eux ex1~ent unf" ra;hn1qr,,,, .:n;ss, 1mp 

de..~i. - .est indifférent à la v10 et pasSt>, cablit - que celle que pos 'de fex.t 

menu, sans se soucier de~ Jarnii!s m~JtC"· dinaire petite pianiste lst nbul1P.nne q• J 

ne/les. Chacun joue selon :-.on âlJe et s1· se /nit entendrê sou1,e11t d1Jns d~s Mncerf" 

~in1plement qu'on ne ptut pa~ douter qu'- - nous révèle /es extraordiiv1ire:-. lùcili1 

on a laissé la.ire leur intelligence et leu de fenfance. 
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Le cheptel national Les lettres et 
les arts italiens 

UN DON DES c SANSEPOLCRISTI , 
Rome, 31 - Le Duce a reçu le sénateur 

Manlio Morgagni, cSansepolcrista> (fas­
ciste de la première heure, du nom de Ja 
place San Sepolcro, à Milan) qui lui a re-

UN JUGEMENT BRESILIEN SUR 

Rio de Janeir:·~i: !'occasion de ,,j IL-L_A __ B_ 0 UR~~ 
L'accroissement considérable du bétail 1 célébration de l'anniversaire de le marche' 

turc 8""t un fait économique: d' mpc·' ""ance LA SAISON LYRIQUE D'AUTOMNE 
.._ - • ... L A BOLOGNE 

mis 100.000 lires au nom du groupe des sur Rome, le .Journal Do Bresil> consacre 
«.Sansepo1cristi>. son éditorial à l'Italie, surtout à sa poli -

Une étude approfondie des condi - Chèvres à mohair 91.000 1.235 
tions de notre sol permet <le wn$bter Veaux 71.000 2.176 
que le territo\re lJrc esi ··uustitu~ Buffles 18.000 2.216 
dans une prOJ,>ùf"On <i« 511,l:! ,, , soit Chevreaux à mohair 3.936 20 
sur une étend•Je Je ·H:J uo:1 k.Jomdr,·s Porcs 2.103 90 
carrés, par Jçs pât .trag.<s et µr .in•os 3(> Buffletins 1.384 60 
prêta.nt à l'élevage. Peaux 889 1.239 

Ainsi, l'élevage est appelé à jouer un Peaux : 
rôle de premier rang dans la vie écono- Les peaux obtenues en 1937 ont at-
mique de la Turquie. teint les quantités suivantes (par mil-

Le bétail, hâtons-nous de le signaler, liers) : 
a augmenté dans une proport;on tres Moutons 1.518 
considérable au cours de ces derniè- Agneaux 983 
res années, ainsi de reste que l'indi - Chèvres 763 
quent les chiffres comparatifs ci.Jes - Boeufs 252 
sous pour les années 1929 à 1937 (par Chèvres à mohair 109 
tête) : Chevr,;aux 301 

1929 1937 Veaux 65 
Moutons 10.185.000 21.725.000 Buffles 22 
Chèvres 2.585.000 11.050.000 Chevreaux mohair 4,7 
Boeufs 4.6&'\.000 8.766.000 Chameaux 1,6 
Chèvres à mohair 2.786.000 4.959.00U 1 D'autre part, les exportations de 
Anes 884.000 1.686.000 pe:lux ont porté de 1934 à 1938 sur : 

Chevaux 455.000 1.058.0001 Tonnes Ltqs. 
Buffles 492.000 904.000 (en milliers) 
Chameaux 74.000 119.0001 1934 5.960 2.540 
Mulets 35.000 77.0001 1935 5.669 2.520 

1936 6.104 2.876 
Total 22.140.000 50.344.0001 1937 7.637 4.246 
La superficie de nos pâturages per - 1938 5.067 3.568 

met d'élever un nombre bien plus grand Enfin voici nos e,xportations de bétail 
de bétail. Ainsi, le gros bétail, q~i se de 1934 à 1938, ce!le:;-ei portant vrind­
chiffre par enviro'l 12.600.000 têtes. palet!lent sur les moutvns les béliers et 
pourrait, sans inconvénient, dépasstr les chèvres qui représentent le qt:: ... tt 
39.000.000. de l'ens~Tl"ble : 

Les matières et produits ailimaux Milliefs de têtes Milliers de Ltqs. 

constituent une branche importante 1934 975 5.796 
de notre production agricole, et con - 1935 852 4.440 
sistent principalement en lait, viande, 1936 675 3.425 
laine, mohair, peaux. boyaux, poils. 1937 562 2.006 
etc. 1938 601 2.936 
Produciion lai!ière : 1 Et, voici, pour fin;r, le Labléau, pour 

Voici, selon les statistiques de 1937 !~ les mêmes années, de nos exportations 

nombre du bétail de traite existant E;n de boyaux 

Turqu·e 1 1 
: 193 

Brebis J 1.237.000 19~ 
Chèvr!:.3 j :>77.1)00 

1936 
Vaches 1.891.!Jl!O 

1937 
Chèvres à mohair %0.000 

1938 
Bufflonnes 389.000 

Tonnes 
223 
259 
277 
357 
256 

Milliers de Ltqs. 
1.074 
1.677 
1.580 
1.368 
1.533 

Ln. saison lyrique <l'automne ~·ouvrira tique économique et remarque qu'au mo -

le 4 novembre à Bologne par la represen- LES NEGOCIATIONS ECONOMIQUE3 ment où les autres pays d'Europe se li -
tai1pn de 1 opéra c le Bal Masqué > de ITALO-BULGARES vrent à une guerre sanglante, la nation it•-

VerdÎ. Les autres opéras au proaranune Sor· L é . ti' é . li'enne, sous la sage et géniale direction d-e 1a, 31- es n goc1a ons conom1 - . . . . 
sont : Manon, André Chenier, Turandot q 'ta! b 1 t' t à dér Mussohn1, travaille activement pour sor. ' ues 1 o- u gares con 1nuen se OL! 4 

Rigoletto, et le nouvel opéra FabiBno Ier da un tm hè d 1 d' propre bien-être et sa prospérité. Le preu-. ns e a osp re es p us cor 1a-
Dans la liste des interprètes nous trou- les. ve de cette activité est fournie par l'im -

vons 1: Cigna, CaniAlia, Carosio, Pederzi4 posante quantité de travaux publics ache· --·--<>----
ni, Gillli, Ma>ini, Beclu etc. Les chels LA cFLOTTE DU TRAVAIL> EN vés au cours de la dernière année de !'Ere 
d\orchestre seront·: Del Campo, Votto Fasciste et par ceux qui furent inaugurés 

ROUTE VERS LA LIBYE etc. l'occasion de 1a célébration susdite. 

Quelques représentations extraordinai - Rome, I - La navigation de la cFlottc: 
res de Manon et de la. Traviata seront du Travail> vers la Libye se poursuit dans 
fijalement données. l'allégrt:sse. Les trois vapeurs venant dL! 

L'ensemble des opéras et des artistes Venise et e~cortés par 2 contre-torpilleurs 
assurent Je meilleur succès à la saison ly- ont été ~cclamés par la population massét.:: 
rique de BoJoarie. sur la nve à leur passage par le canal 

d'Otrante. 
PUBLICATIONS ETRANGERES SUR 

L'ITALIE 

Le jownal < Chwizer Haus > de Zurich 

Une publicité bien fai t e est un ambas­
sadeur qui va au d&vant des c!ients 

pour les accueillir. 

• . --.-.c.a --.~.·~ 

LES COURS DE CULTURE 

MILITAIRE EN ITALIE 
~ 

Rome, 31- Pour la première fois des 
cours de culture militaire auront lieu cet­
te année dans toutes les écoles moyenne:. 
et les universités du royaume. 

Nous prions nu ~orre~ponda.nts 6 • 
vent~t~!~ ".if' r'~r'"'~ tjlltJ •;ur ur s111:,1 
côté da la ff'u•lle. 

- ,. ~ ·- -·~a-• -
a parlé dans un récent article de plu -
sieurs livres sur l'Italie écrits par des au­
teurs étrangers ; c. Les in3Criptlons mura­
les de Pompéi > de Hieronymus G'c:ils, llOll\1CfilCill ~triti iie 
• Donatello > de Kurt Adolf Gessner, 
• Paysage, art et architecture d'Italie > 
de Kurt Hielscher, « Paysage, art et vie 
de la Toscane > d' Arnold von Borsin~, 

« Florence > de R. Pestalozzi. c Le Livre 
d'or des lacs italiens > de Waltt!r Ams­

tutz. 

UN CHEF D'OEUVRE DE LOREN -
ZB1"fl ACHETB PAR LE MUSEE DE 

BOSTON SOC. AN. D l N AV IGAZ IONE · VENEZIA 

Le Musée des Beaux Arb de Bosto:i lf;l't"' l.0'11\tlo.H.1 l \I "~"' 
annonce qu'il acheté un ch ef d'oeuvre de .\lé<lit<..ri«:Oéè ~1er Noi 
peinture d'un renommée. mondiales ; « la J 

V
. 1' ' D~part• pour 
1erge et Enfant > peint par Ambrogio . . 

Lorenzetti, et ayant appartenu autretois Le vapeur uE91Uo» partira le 2 Nov. \ 
au Monastère dt St. Eugenio, près de Le vapeur «EgiUo» p artira le 16 Nov.

1 
pour Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve· 

n ise e! Tries!e. 
Sienne. ILe vapeur <cEgiUo» par!ira le 30 Nov. 

LES POETES DU Xlème SIECLE - ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

CELEBRES P AR L'ACAJJEMICJEN llEH.l\11 llnmd. 1 ='ov•"'°'' 

1 

.'i. liliAZl :\ !lt'rcredi ~ :'\uç, 111brè 
BER T ONI 

Les manifestations en honneur desl ~~!IIT'IO .T .. iuli ~ .\uvnulire 
grands Italiens de la Sicile continuent : 
l'Académicien Berton1 a commémoré les· 

I Ff:\[l'IA 
poêtcs du XI ême siècle dans une inté -1 

J)onr~ s, ,r,;r11 •• l '>S. 11 :z , Sl:lii1 • 
(j11hil/ l!rJtj/A 

1z111ir. J·1rl'''· Br111d1s1 , \ 1·111"''" J'ra·s:t 

J'ir.:e. 

tation de « Cav&llcria Rusticana » et de , f'.' .. On. JlH, 1zul r, f>irtr, \···r1ise, 

~l Octobre 193~ 

Obligations du Trésor 1938 S % 
(Ergani) 

Sivas-Erzerum IV et V 
Act. Banque Centrale 

Banque d'Affaires au porteur 

\HEQUES 

~:!L 
19.~ï 

1940 
·~n·:io 

103.:10 

t:.. 

l hall\jC } l~J Wt*tUl' 

Londres 
N--Yorlt 
Paris 
MilA.!l 
Geuèn 
.Amsterd&m. 
Ber: lin 
Bruxelk.9 
A.thoo• 
Sofia 

1 
100 
100 
100 
100 
100 r-ms 
100 Rei.iMmarlt 
100 Belpa 
100 Dr&ehmfle 
100 LeTu 

;,.21 
J 29.28 
2 U5~f> 
6.6~7u 

0 9.1475 
69.0075 

21.6175 
0 ?Hf, 

l.f1ï75 

Praa: 100 Tch"coelov. 
Madrid 
V lll'l!lovie 
Budai-t 
13ucueet 
Belgrade 

Yoltoo.-
9tookhotm 
v-

100 Peeetu 
100 Zlotia 
100 Pengoe 
100 LeyB 
100 Dinan 
100 T-
100 Cour. S. 
1 Oii R.m1 htM 

13. lOlïi~ 

23.155 
0.9:{ 
2.~H 

30.Mi7f> 
31.1~5 

'lhéâtre de 
la Ville 

Section dram8.tique. T~~ 

AZRAEL EN CONGE 

Section de qomédie, Istiklâl caddesi 

LA NOIX DE COCO ---- ---~ 
LA COORDINATION DES RESSOUR-
CES DE L'EMPIRE BRITANNIQUE 

Londres, 1- Sir Muhammed Zafrullah, 
qui doit représenter les Indes au cours c:!e 

la réunion des représentants des Dominions 
avec les représentan~s de la Grande-Bre -
tagne pour la coordination d·..:s ressources 
impériales, est arrivé ici. 
LE CO.'VSUL GENERAT, DE GRANDE­

BRETAGNE A TIRANA 
Rome: 31 - Le Aouvernement britan -

Total 20.451.000 
La production de lait a augmenté en 

même temps que le nombre de bétail. 

ainsi qu'on peut le constliter aux chif­

La vie sportive 

res~-ante conférence. Le soir la représen· 1------ ----------------------- --
.H')L~f.~A Yt rnlr i ~ 

0

<rl'f'in·hrr f 
« La Lupa > dt Giovanni Verga a obtenu r!Pf.re. 

le plus v'.f succès. 1-- -- - -
}1, I H \ \ ' 4 .'.\,,,·1•110\ire 

COURS DE LANGUES ORIENTALE::> i __ ---- ---- --- --- -- -

niq11e ~ demandé au gouvernement italien 
'j J'exJquatur pour la t'omination du Con­

sul J!._néra/ de Grande-Bretagne à T irana. 

fres suivants (en tonnés) : 

Lait de vache 

> • brebis 

1936 1937 
913.742 985.010 
555.283 617.02!1 

> • chèvre 508.240 551.844 

LE MATCH 

FOOT-BALL 

BULGARIE-U.R.S.S. 

Sofia, 31 - Le match de foot-ball Bul­
garie-Ru~sie Soviétique qui devait se dé­
rouler prochainemf'nt ici a été remis à r.J.­

n~ date ultérieure. 

A ROME ! ('a'Ç':1itil. ~11'1ni·:n • \"1>l11s. J'irêf', P,1t1t\' 

1 
\'E . .;T:\ .h-1111 H \"t.1vn11i1rt' J' 1· \ \ " . '\1 Il)• !~' llf' 'lP ·•q " 1 r•~~j u 

Nous rappelons aux intéressés que le . ·====~=-~==- ~--

1er. octobre se sont ouvertes à l'Institut 1D,part-; pou· J'.>.111 1·iqu D pait-. pri 1r Je Br-ésil -
Italit.::.1 pour 1e Proche et Extrêm·t! Orient 
les inocriptions aux cours pratiques bien- 1 (.' u l fore! 

Leçons d'allemand 
donntu par Professeur .\llcmri:d d1plô­
m~.- N.,uvcUc méthode radical~ et re . 
pide.- Prix modestes. - S 'Jdrcaser p.ir 

ttrit au journ'd c Beyo&:lu > sous l 
LEÇONS D'ALLEMAND 

·~-----~--~--
bufflonne 316.4.95 335.684 

> > chèvre L'EQUIPE fTALIENNE Pl<IVEE bE 
> • 

nais de langues et culture orientales. Les 1----­
cours comprennen t l'enseignt:ment des mtt- l{ E X 
tières suivantes : langues : bengali, chi -1 

de 1 r; êm·s 
Xaplcs 2 

\Fl"lT:\L\ ,j,. Ti ,.,le 10 
.. ~;;:pl '1 2l 
, 1 .ê:ie' ~~ • Pr.tparatlons spéciales pour les 
" J'aH,.Juue 24 OC~!es allemandes 

' -mohair 29.741 33.888, PIOLA R nais, japonais. hindoustani, persan, sia 
. omt, 31 - 11 est possible que l'équipe mois ; géographie économiques et études: SA'rt: L{NlA <le Trieste 

l'a~ras 

1) 1 1 ' 
(surtout pour l'vitcr lei cle .. es prépsratoi-

(; p;1 rts O"ï · ~: 0( < OC- res) donn<es per prof. allemand diplôm<. 
Tot~! 2.323.501 2.523.3551 nationale italienne de foot-ball qui doit commerciales. A la fin du cours des di-1 

Quant a la production de laine et de rencontrer le 12 novembre, à Zürich, l'é- plômes seront attribués. " 
cide1~tal1•s- ,t.' 1'1 xiqu" -S.'adresser par écrit su Journal sous 

AflSA de (:~ ~s 1'1 Xove111bre REPETI~UR ALLEMAND. 
mohair. il se chiffre comme suit (en qmpe nationale swsse, soit obligée de rem-1 
tonnes) !placer, 0.utre le garde-but Olivieri, l'avant UN MINISTERE d';Ja--atJËRRE AUX 

• :\11.ples 

(Jêlll'S l.h"'"'"' If. Robert Collège - High School 
• :'ilar.-e1lll 'k 

• 

1936 1937 centre P1ola également Lors du match de 1 
Laine 24.670 26.628 dimanche dernier il s'est fait une torsion 1 PHILIPP INES 

Mohair 7.340 7.500 du genou droit. Piola est un des meilleurs . ~ SA YOIA 

" Lisbunue ~ 

de Gênes 
·· .\a pies 

14 :S-ovcrubre 
• Produc!ion de viande : joueurs italiens et apartient à l'équipe q Washington, 31- Le gouvernement des. 

a remporté le champ'ionnat du monde Ul 
1 
Etats-Unis a autorisé la création, auprès 1 

En 1937, les ·..ête~ de bétail abattues ----·-----
et la quantité de viande obtenu" se mnt BOXE du gouvernement des Philippines,d'un po3-

LE 
--- te de ministre de la guerre, qui a été VULCANIA 

chiffrées comme suit : CHAMPIONNAT DU M 1' ONDE confié au général B ison. Le ministre vei:- " 1'upks 25 

24 ;\ovcmbrc 

• 

Pour i'An1J:-ique C,:ntrale 
et le Sul Pacifi,1ue 

,.1, ::> üR.il.Zlü dép. .lt· (;êucs n o. 1. 
" .. ll1u rl' o .. e 2 ~uv. 
Lo l1as Pa1111;1s ü .. ·uv. 

M,S \'lH(;fl.ll) dé ciP c;,, "' '! l lét' 
"" lla1 ftlo11~ ·l Dt:r. 

Moutons 
T êtes Tonnes 

1.265.000 20.955 
819.000 4.733 
616.000 11.272 
251.000 1.481 
210.000 15. 777 

DES POIDS MOYENS lera notamment à la formation des forces\ '' L1slJu1llle ~8 
Denver (Colorado), 31 A.A.- Dans un arméts, d< l'effectif de 400.00 hommes, quil - ------------------ ·-·--­

l.a."'ï [>;d111a" ë 1)Ct: 

Agneaux 
Chèvres 
Chevreaux 
Boeufs 

combat pour l~ titre mondial des poids mo devront être prêtes en 19461 lorsque les 
yens, le champion Henry Arm&trong bat- Philippines obtiendront ieur indépendance.! 

tit Bobby Pacho par knock-out technique. L'armée sera organisée par le général amé­
au 4ème round. ricain Mac Arthur. 

Facilil•·s lie , . ., ~ aqc sut lt•s Cbc111. lk F~r ll• l'l'.tat ilali!'l' 
• •à• Hl• Js:.•,lt''' 1 l 7. 1111 ilutn!JaU !, (;,tl 1.<1 

Té'?phut• J'-77-e-., Au 1 Ul'r&Ul ùc \-,,j~fS :ila.t..i r ' •I 11 
t ,, ,, ~· • IA1Î.S 

"'~..,,......,., ..... ~-~.-~ .. ·~-.-~~·~·~~"·~ - ..._ -.~ -~ ·~~~~~.,..,,:'!""!.,,,..,...,=..,,.,,.-,,._.,z.,.,,.,., ... ...,,..,..,,,,,,.,,,...19~~e- ~a::z -~- ==-=·~-~~~~-~ 

Professeur Aniilaio prépare efficaccme~l 
et éneri:iqu""""'t élèvca pour toute1 Ica 
écoles en.&}ai9ea ~t Qméricainem. -

Ecrire IOa> c Prof. An,/. > au Jowna! . 

Ne la11Rz pas moi.air votre anilais. -
Prenez leçons de conversation et de cor -
respondancc com'llt:rciale d'un profess'"'llr 

An~lais.- Ecrire "°us cOxfcml> au Jour­
nal 

LEÇONS DE V I 0 l 0 N p.ir 
professeur diplômé du Conservatoire 
Saratoff .. 

S'adresser Büyük Bayram Sokak No 26. 

l 
1 

2!) 

... ET DE MERE 
I NCONNUE 

.l 

1 
Blandine hochait la tête. Elle savait offrait à sa filk ce qu"~lle enviait elle - qu'elle entra, la mit au courant : le ma- n'est pas un saint. Décidément, ce qu'il 

bien que la plus jolie serait sa fille ; si 1 même jadis. Cette fois, elle dénichait. dans · tin même, Marie- Thérèse était partie. faut aux femmes, ce ne sont pas des hom­
elle n'était pcs première

1 

ça n'avait au- un magasin de quartier, un parapluie à Le buste en avant, exagérant t·accable- mes fidèles, mais des hommes qui saçnent 

cune importance. Mon sieur t'affirmait. t<:te de chien en ivoire qu'elle trouvait ra- ment, le cadet, assis dans un fauteuil, se n1entir. 

Quant à J ean-R en é, qui sait si, plus J:ard, vissant. lamentait : Une fois encore. la porte s'ouvrit, et 
il ne deviend rait pas amoureux d'Odi _ - I l t:st joli, reconnaissait loyalement - Rien, décidément, ne m'aura été Odi1e fit irruption dans la pièce. 
le ?. . Odile, en se demandant pourtant, non épargné. De quoi se plaint-elle, ma fem- - Maman, maman, annonça-t·elle, tan-

! par li UGCE1 TE GAR, IER 
Car un jour viendrait où la petit ... Odi· sans inquiétude, ce que penserait de l'ob- J me, voulez· vous me le dire ? Je ne cro::s te Marie-Thérèse m'a envoyé un rosier. 

le aurait, sfirement, un am oureux ... un jet la poseuse Nicole, très joli. Seule • pas avoir été un mauvais mari ? Mais elle s'arrêta, figét. L'attitude dr"t 
;;:;;:;....,.. ............ ....._ :.e~~ bel officier... ment, ma vieille, un parapluie, ce n'est Danièle tentait une explication : « grandes personnes> ·en présence 1a sur-

plus, toute à ses apprôts. On déjeunerait _ Claude accompagnera L ucette . .. li guère modem". - Une sorle de dépression, c: ennui prt,-,ait. Son regard alla de rune à ''au-

l ............. __ ____ 

DEUXIEME PARTIE dans la lingerie, ainsi la salle à manger y aura aussi Nicole, qui est poseuse, mais Blandine ne con1prenait pas tr~s bien, Qui sait si, dens quelque temps ... tre, intt:rrogatcur. Instnctivement, t:llc 
4

e 
s.e trouverait-e11e prête. Danièle avait pa _ posc:use !. mais serrait sur son coeur Odile, qui ju-j Eth:: répt;.gnait à pronon~er ces mots range<' nu côté ae Danièle, debout main# 

II ré la table• d'une nappe ùe dentelle et _ Oui .. oui ... disait en souriant geait sen présent joli, Odile qui ne pro· '.dont elle cvnna1ssa1t, par avance, ri.11aru U·nant. l't:rdaça. appuyant t.a tête c;ur sa 

sorti, pou1 le goûtc:r, l<:t l>Orcelaine fine. Blandine, mais tiens-toi tn rep<:>s. Lais- testait pas. 1 té. C:omr,1e e!le ~- lançait dans de vagues hanche. 
- Ben ! fit Guillaume, comme i:-lle tour- Des assiettes de friandises voisinaient 

3 
_ se-moi tourner ma crème. Tu es un vrai Il fallut qu'un ~uui' de sonnette, à la co;:is1dération!:., il l'interrompit : - Un i·osicr ! persifla Léonce ·.:n c;t: te~ 

nait les talons. vec des fleurs. Au centre, le gâteau aux tourbillon. porte, interro,r.pit ces ffusions. Blandi 1 - Je n'espérais guère trouver de ré - vant à son t9ur, mazette 1 Et en quel 

Il s'attendait à mieux, cet homme, il é sept bougies. Chaque fois qu'elle le pou- _ z ut ! criait Odile. j e m'en vais. ne alla ouvrir c.~ Léonce Arminguet pa - confort près de Guillaume et me suis. honneur ? 
tait déçu. Mais Blandine avait besoin di· vait, Blandine allait jeter un coup d'ocii Et elle retournait admirer sa rol'lC dans rut. pour cette raison, abstenu d'aller au bu- - Pour mes sept ans, répondit timide~ 
mettre ses idées 'Cn ordre, d'essayer du par là, voir s·il ne manquoit rien. Odil~. sa chambre. - Ma.man 1 appela la petite. toute sa reau. Mais j'avoue, Danièle, que j'atten • ment l'enfant. 

moins.Assise sur un escabeau,el!e réf!échic::; joye;use, se t;1issait embrasser, sans rechi - Combien de !ois, déjâ, l'avait-elle con· joie refrénte soudain, c'est l'oncle Léo.-- dais mieux de vous qu~ ces phrasc:3. 

sait. C'était fait. Monsieur venait de l'an- gner. Grisée par te plaisir escompté, elle ternplée, étalée sur le lit, tous volants de· ce. Quand on a soi-n1ên1e souffert ... 
noncer. Désormais, Odile porterait. lég~le· n'était que mouvemc7lt, joie puérile, b::1· hors ? Qu·e c' était léger, b'Onsparent, ciet I mpatienté, il éloigna du gest~ l'enfant Elle perçut ce que l'allusion contenait 

mt:nt le nom de son père. Elle hériterait vardage, entrant à l'office et en sortant organdi rose ! Le coeur battant, elle ~;on- .eti s'adressant à la bonne : de perfide. 
de lui. Ce serait, pour elle. le lustre du sans raison, jetant à ta volée d~s bouts de geait « Je vais être la mieux >, et f .ai- - Annoncez-moi. - Souffert ? 
salon, la bergère dorée, les draps d..! t'ar- confidence • sait tinter à son bras, muslque char _ «i L'oncle Léonce n'avait jamais pu, JI continuait, affec:.ant de ne l'avoir 

moire et même les cassercles que Blan- - Tu verras Monique et Christi:.:!ne, mante, les sept petits anneaux, d'or don- sans en être crispé, entendre cette appel- point entendue : 
di:le ne-ttoyait. l~ deux plus joiies du t.:ours. Et Janin..?, nés le matin par ses p~rents : une se • lation. Jamais non plus, parlant de Da - - Il sera dit que, n'ayant jamais nui 

Ouf ! C'est bon d'être rassurée sur l'a- qui e:ot tou1ours première en tout. Et son maine _ un â&e aussi. .nièle à la pttite, il ne disait « ta mè.re >.. à personn~, je ne t.J:ouvcrai de secours au~ 

PIANO A VENDRE, cordes croisé<•· .J 

dre en fer. S'adr~sser, dans la metin~t> ~ 
Saks1 Sokak, No 10, Ibrahim Apartim•n1 

(inttri<ur 6), Taksim. 

1ln1 t A' 

M. ZEKI ALBALA 

T•t'11lbul 
venir tle sa petite tellement bon qu.'0,1 frtre je&n·R(;né, qui sera officier ph.ts Blandine réussissait moin bien dans le tant cela lui paraissait faux, absurde. L3 près de personne. C'est dans l'ordre. Fo1 t 

a, sur le moment, envie de pleurer. tard. Et Grâce, dont le papa a deux au- l choix de son cadf.lU. D'"i,Ueurs, c'éta•t situation l'horrip:Jait. bien. Marie-Thérèse eût gagné à suivre 
Pourtant, aujourd'hui, elle n'y pensai~ tos ... toujours ainsi, sans doute ·parce qu'elle Il attendit Danièle au s&lon et, dès votre 'exflllple. Mon frhe, que je sache, Tlulmevi, 

Be~-ek. G.N~tfl. (;-+ py.n·e 9',,.;1 
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